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C’est là que le bât blesse 

SM le Roi félicite la Présidente de la République de
l’Inde à l’occasion de la fête nationale de son pays

Sa Majesté le Roi Mohammed VI a adressé un message de félicitations à la Présidente de la République de l’Inde,
Mme Droupadi Murmu, à l’occasion de la fête nationale de son pays.

Dans ce message, SM le Roi exprime Ses chaleureuses félicitations et Ses sincères vœux de santé et de bonheur à
Mme Droupadi Murmu et de davantage de progrès et de prospérité au peuple indien ami.

Le Souverain saisit cette occasion pour faire part de Sa satisfaction des relations d'amitié et de coopération entre les
deux pays, réaffirmant Sa ferme détermination à continuer à œuvrer de concert avec Mme Droupadi Murmu et son
gouvernement en vue de consolider et de développer ces liens, et de coordonner les positions des deux pays sur les di-
verses questions d'intérêt commun au service des deux peuples amis. 

Seuls 23 % des 25,7 milliards de dollars requis pour
l'Afrique du Nord à horizon 2030 ont été investis
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La presse dans l’agenda parlementaire

Une préoccupation portée par l’opposition,
marginalisée par les groupes de la majorité
Dans un contexte où la presse marocaine

fait face à des défis économiques, sociaux
et professionnels sans précédent, une

étude récente de l'Institut marocain d'analyse des
politiques met en lumière une réalité troublante:
les questions écrites des députés concernant ce
secteur crucial demeurent marginales. Sur une pé-
riode de deux ans et demi, entre octobre 2021 et
avril 2024, seules 53 questions écrites ont été
consacrées à la presse, soit un maigre 0,34% du
total des questions soumises à la Chambre des re-
présentants. Ce chiffre interroge sur la place ac-
cordée à la liberté d’expression et au soutien à
l’information dans les priorités parlementaires.

L’étude, dirigée par le chercheur Abdellah
Amouch sous le titre «Les questions relatives à
la presse dans l’agenda des députés», dévoile un
engagement marqué de l’opposition dans ce do-
maine. Les groupes parlementaires d’opposition,
conduits par l’Union socialiste des Forces Popu-
laires (USFP), se distinguent en posant 56,61%

des questions écrites sur la presse. A l’inverse, les
groupes de la majorité, censés représenter le gou-
vernement et ses priorités, ne cumulent que
39,62% des questions, mettant en lumière une
relative indifférence à ce sujet de la part de l’exé-
cutif.

Cette dynamique reflète une constante poli-
tique : l’opposition, dans son rôle de vigie, utilise
les outils parlementaires pour attirer l’attention sur
les problématiques négligées ou sous-estimées. Ici,
elle s’impose comme la principale défenseure de
la presse, mettant l’accent sur des thématiques
cruciales telles que le soutien financier public, les
droits des journalistes et la viabilité économique
des entreprises médiatiques.

Les résultats de l’étude montrent que les
préoccupations sociales dominent l’agenda des dé-
putés lorsqu’ils abordent des questions relatives à
la presse, représentant 33,85% des interrogations.
Les dimensions économiques et politiques suivent
de près, avec respectivement 26,41% et 24,52%
des questions. 

Le soutien public à la presse apparaît comme
le sujet le plus récurrent, traduisant une prise de
conscience de la nécessité d’une intervention éta-
tique pour garantir la survie des entreprises mé-
diatiques. A côté de cela, des questions cruciales
telles que la protection des droits des journalistes,
la réforme de la carte de presse professionnelle ou

encore l’accès des journalistes aux outils néces-
saires à leur mission restent des préoccupations
centrales.

L’étude met également en lumière un fait mar-
quant: l’écrasante majorité des questions écrites
abordent des problématiques locales. Sur les 53
questions, 25 concernaient des enjeux circonscrits
aux territoires des députés, contre seulement 24
pour des sujets nationaux et une rareté des ques-
tions à portée internationale. 

Cette marginalisation des problématiques liées
à la presse dans l’agenda parlementaire interroge.
Alors que la liberté de la presse est un pilier fon-
damental de toute démocratie, son traitement par
les élus marocains reste en deçà des attentes. Dans
un secteur marqué par des licenciements massifs,
des fermetures de journaux et une précarisation
croissante des journalistes, l’absence d’une mobi-
lisation parlementaire forte en faveur de réformes
structurelles est préoccupante.

L’étude de l'Institut marocain d'analyse des po-
litiques rappelle l’importance de revaloriser la
presse dans les débats publics et dans l’action gou-
vernementale. Elle appelle à une prise de
conscience collective, au-delà des clivages poli-
tiques, pour garantir une information libre, indé-
pendante et accessible, condition sine qua non
d’une démocratie résiliente. 

M.O

Cherkaoui Habboub, directeur du Bureau central d'investigations Judiciaires

Le démantèlement d’une cellule terroriste à Had Soualem s’inscrit
dans le cadre des efforts déployés pour contrer la menace terroriste 

Le démantèlement d’une
cellule terroriste compo-
sée de quatre individus,

dimanche dans la région de
Had Soualem, près de Berre-
chid, s’inscrit dans le cadre des
efforts déployés par la Direc-
tion générale de la surveillance
du territoire (DGST) pour lut-
ter contre le crime terroriste et
faire face à la menace terroriste,
a affirmé le directeur du Bureau
central d'investigations judi-
ciaires (BCIJ), Cherkaoui Hab-
boub. 

Dans une déclaration à la
presse, M. Habboub a indiqué

que cette opération, menée par
le BCIJ sur la base de rensei-
gnements précis fournis par les
services de la DGST, a été exé-
cutée par les éléments de la
force spéciale de la DGST, des
tireurs d’élite, un hélicoptère de
la Gendarmerie Royale chargé
du ratissage aérien, ainsi que
par des experts en explosifs et
des chiens dressés de police. 

Les investigations et en-
quêtes réalisées sous la supervi-
sion du Parquet ont permis la
saisie de grandes quantités de li-
quides, de poudres, de produits
suspects et d’armes blanches

sur le lieu d’intervention, a-t-il
poursuivi, notant que ces ma-
tières seront mises à la disposi-
tion du Laboratoire national de
police scientifique et technique
pour être soumises aux exper-
tises techniques nécessaires.

 M. Habboub a ajouté que
les quatre mis en cause, dont
trois frères, seront placés en
garde à vue à la disposition de
l’enquête menée sous la super-
vision du Parquet afin d’éluci-
der les éventuels liens et
ramifications de cette cellule et
de ses membres sur les plans
national et international. 

Emmenés par l’USFP, 
les groupes parlementaires
d’opposition se distinguent
en posant 56,61 %
des questions écrites 
sur la presse

“Ac
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«Pendant le mandat de l'actuel
Exécutif, 56 projets ont été au-
torisés, contre 14 entre 2011 et
2020. Au total 1.991,5 méga-

watts d’énergies renouvelables ont été autori-
sés durant ce mandat contre 1.139 mégawatts
entre 2011 et 2020. 

Par ailleurs, l’actuel gouvernement a validé
des investissements d'une valeur de 25,3 mil-
liards de dirhams dans le secteur des énergies
renouvelables, contre 17,5 milliards de di-
rhams entre 2011 et 2020 ». Tel est le bilan
dressé dernièrement par la ministre de la Tran-
sition énergétique  et du Développement du-
rable devant les membres de la Chambre des
représentants, concernant les énergies renou-
velables.

Cependant, Mme la ministre ne pipe pas
mot sur les difficultés liées au financement de
la transition énergétique.  En effet, malgré son
vaste potentiel en ressources énergétiques re-
nouvelables, le Maroc, à l’instar de plusieurs
pays d’Afrique, peine encore à mobiliser les
investissements nécessaires pour déployer les
technologies indispensables à sa transition
énergétique. 

Des coûts prohibitifs

Un récent rapport du Forum économique
mondial intitulé "Financing the Energy Tran-
sition: Meeting a Rapidly Evolving Electricity
Demand", publié en janvier 2025, révèle que
sur les 25,7 milliards de dollars nécessaires
pour atteindre les objectifs climatiques à l’ho-
rizon 2030 en Afrique du Nord, seuls 23% de
ce montant sont actuellement investis. 

L'une des principales barrières à la transi-
tion énergétique est le coût élevé du capital.

En Afrique du Nord, explique le rapport, les
technologies liées aux énergies renouvelables
restent trop coûteuses pour les consomma-
teurs, ce qui freine l'adoption à grande échelle.
De plus, le rapport du WEF souligne que, de-
puis 2022, les coûts des projets ont considé-
rablement augmenté en raison de deux
facteurs majeurs : les perturbations dans les
chaînes d'approvisionnement mondiales et les
taux d'intérêt élevés. Ces conditions écono-
miques ont non seulement ralenti la mise en
œuvre de projets, mais ont également conduit
à l'annulation de nombreux investissements
déjà planifiés. Les économies africaines sont
donc confrontées à une double contrainte :
des besoins d'investissements massifs pour
moderniser leurs infrastructures énergétiques
tout en étant limitées par des coûts prohibi-
tifs.

Sur le plan global, les investissements dans
la transition énergétique ont atteint 2.000 mil-
liards de dollars en 2024, un montant presque
deux fois supérieur à celui investi dans les
énergies fossiles. Toutefois, pour se conformer
aux objectifs climatiques de 2050, ces inves-
tissements doivent encore doubler pour at-
teindre 4.500 milliards de dollars par an d’ici
2030, selon l’Agence internationale de l'éner-
gie (AIE). 

Des progrès insuffisants 

Le Maroc se distingue en Afrique en oc-
cupant la deuxième position en termes d'in-
vestissements mobilisés pour le
développement des énergies renouvelables,
avec un total de 9,36 milliards de dollars entre
2010 et 2021. Selon une analyse du groupe de
recherche international Zero Carbon Analy-

tics, l'Afrique du Sud reste leader dans ce do-
maine avec 23 milliards de dollars d'investis-
sements, suivie par l'Egypte et le Kenya,
respectivement avec 7,14 milliards et 6,69 mil-
liards de dollars. 

L’étude met en lumière les tendances po-
sitives des investissements dans les énergies re-
nouvelables à l'échelle continentale. En effet,
entre 2010 et 2020, l'Afrique australe a dirigé
86% de ses investissements privés dans l’éner-
gie vers les énergies renouvelables, un taux qui
s'élève à 82% pour l'Afrique de l'Est et à 67%
pour l'Afrique du Nord. Ces tendances sont
d'autant plus significatives au regard des inves-
tissements cumulés sur la période 2000-2020,
qui ont décuplé, passant de moins de 500 mil-
lions de dollars par an à environ 5 milliards de
dollars. Néanmoins, ces investissements res-
tent insuffisants, représentant seulement 2%
des investissements mondiaux dans le secteur
des énergies renouvelables.

Sur le plan technique, la capacité éolienne
en Afrique connaît une forte dynamique de
croissance, avec une moyenne de plus de 800
mégawatts (MW) installés chaque année entre
2014 et 2022. L'Afrique du Sud demeure lea-
der en termes de capacité éolienne installée,
représentant 41% du total, suivie par le Maroc
avec 22% et l'Egypte avec 21%. 

Le solaire, quant à lui, émerge comme la
source d'énergie renouvelable à la croissance
la plus rapide en Afrique. Entre 2011 et 2021,
la capacité solaire a crû à un taux annuel
moyen de 89%, ce qui souligne l'énorme po-
tentiel du continent dans ce domaine.
L'Afrique détient environ 60% des ressources
solaires mondiales, mais n'implante qu'environ
1% de la capacité solaire photovoltaïque mon-
diale. Selon les estimations, le potentiel tech-

nique solaire du continent pourrait atteindre
7.900 GW, bien au-delà des capacités installées
actuelles. En 2021, l'Afrique du Sud détenait
la plus grande capacité solaire, avec 5,3 GW,
suivie du Maroc avec 2 GW et de l'Egypte
avec 1,3 GW. Ensemble, ces trois pays repré-
sentent 65% de la capacité solaire installée en
Afrique.

L'analyse souligne également un retard no-
table dans la mise en place de nouvelles capa-
cités renouvelables ces dernières années, avec
une période d’attente de près de 11 ans pour
certains projets. Cela reflète des défis structu-
rels, notamment la complexité des finance-
ments, la lenteur administrative, et la nécessité
de renforcer les infrastructures de transmis-
sion et de distribution d’électricité. De plus,
bien que le solaire et l’éolien représentent en-
semble environ 87% des investissements dans
les énergies renouvelables depuis 2010, les
progrès restent insuffisants pour répondre aux
besoins croissants de l'Afrique en matière
d’énergie durable.

Partenariats internationaux et locaux

Pour accélérer la transition énergétique et
répondre aux objectifs climatiques mondiaux,
selon les experts, « il est essentiel que les pays
africains renforcent les partenariats internatio-
naux et locaux, développent des politiques in-
citatives plus claires, et simplifient les
processus administratifs ». « De plus, soutien-
nent-ils, un meilleur accès au financement à
faible coût de capital est crucial pour que ces
pays puissent concrétiser leurs ambitions en
matière de développement des énergies renou-
velables ». 

Hassan Bentaleb

Fort investissement marocain dans les renouvelables

Le coût
C’est là que le bât blesse 
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Le modèle marocain en matière de coexistence
religieuse cité comme une référence mondiale 

Le modèle marocain de co-
existence et de dialogue re-
ligieux a été cité comme

une référence mondiale lors d'un
colloque international, organisé
samedi à Fès sous le thème "La
pensée soufie comme principe de
dialogue inter-religieux et cultu-
rel".

Invité à intervenir à distance
en clôture de ce colloque, le
conseiller de Sa Majesté le Roi
Mohammed VI et président fon-
dateur de l'Association Essaouira-
Mogador, André Azoulay, s’est
félicité de cette initiative qui fait
du Maroc "une fois encore l’es-
pace privilégié où se rencontrent,
où échangent les chercheurs et les
intellectuels des trois religions du
Livre réunis pour revisiter l’esprit
et les valeurs qui fondent et déter-
minent le périmètre philoso-

phique et spirituel commun aux
civilisations musulmane, chré-
tienne et juive", mettant en relief
la richesse et la permanence "de la
pensée soufie dans l’histoire et
dans le déterminisme de la société
marocaine".

M. Azoulay a invité les parti-
cipants à se retrouver à Essaouira
courant février "pour poursuivre,
élargir et approfondir" les débats
de Fès en s’associant à deux ren-
contres internationales sur le
même thème inscrites comme
chaque année à l’agenda de la Cité
des Alizés.

Pour sa part, Steven Höfner,
représentant résident au Maroc
de la Fondation Konrad Ade-
nauer, a salué le modèle maro-
cain de coexistence, le qualifiant
de "trésor" et d'exemple de "dia-
logue et de respect mutuel".  Il a

également partagé son expé-
rience personnelle à Konya, en
Turquie, où il a été profondé-
ment touché par la poésie de
Rumi et les cérémonies des der-
viches tourneurs. "Le soufisme
dépasse les barrières culturelles
et religieuses pour offrir un mes-
sage d’amour, d’harmonie et
d’unité," a-t-il déclaré.

M. Höfner a ajouté que le sou-
fisme, par sa nature, rejette le dog-
matisme et l'exclusion, appelant à
l'amour de l'autre et à la recon-
naissance de l'altérité.

De son côté, le président-fon-
dateur du Centre d'études et de
recherches sur le droit hébraïque
au Maroc, Abdellah Ouzitane, a
insisté sur la nécessité de s'inspirer
des figures historiques du sou-
fisme, telles que Rûmî et Ibn
Arabi, pour relever les défis

contemporains. Il a noté que le
soufisme encourage à "construire
l'universel" et à "faire l'humain en-
semble", citant Nelson Mandela
et Desmond Tutu.

M. Ouzitane a également mis
l'accent sur l'importance du
concept du libéralisme et de valo-
riser les différences tout en culti-
vant le bonheur d'être ensemble,
rappelant les mots de Léopold
Sédar Senghor sur la "civilisation
de l'universel".

Le fondateur de la Maison
Maroc pour la paix, Farid El
Bacha, a quant à lui, souligné l'im-
portance du dialogue et de l'édu-
cation pour lutter contre
l'ignorance et l'extrémisme. Il a
dans ce sens rappelé la vision de
Sa Majesté le Roi Mohammed VI
sur le rôle capital du dialogue dans
la résolution des conflits et la

construction de la paix. "L'igno-
rance est la chose la plus dange-
reuse pour l'humanité", a-t-il
affirmé, ajoutant que l'éducation
est la seule arme civilisée contre
les guerres et l'extrémisme. 

Il a également appelé à consi-
dérer la religion comme une sa-
gesse et une lumière, soulignant la
nécessité pour le dialogue reli-
gieux de s'adapter aux défis mo-
dernes.

Les autres intervenants lors de
cette rencontre, co-organisée par
le Centre d'études et de re-
cherches sur la culture et le droit
hébraïques au Maroc, la Fonda-
tion Konrad Adenauer-Maroc et
la Maison Maroc pour la paix, et
qui a réuni des universitaires, des
leaders religieux et des acteurs de
la société civile, ont exploré le rôle
du soufisme dans la promotion de
la paix et de la compréhension
mutuelle.

Ils ont mis en avant le rôle im-
portant du soufisme comme vec-
teur de dialogue et de
compréhension mutuelle dans un
monde en quête de paix et d'har-
monie. 

Ils ont aussi souligné l'impor-
tance de la dimension spirituelle
de l'Islam dans la construction
d'un monde plus juste et harmo-
nieux, engageant une série de ré-
flexions sur le soufisme en lien
avec les défis contemporains reli-
gieux, éthiques, culturels, sociaux
et politiques.

Le colloque a été marqué par
la signature d'une convention de
coopération entre la Fondation
Konrad Adenauer et le Centre
d'études et de recherches sur le
droit hébraïque, intitulée "Les
Journées du soufisme et des spi-
ritualités Essaouira -Tétouan". 

Cette convention vise à pro-
mouvoir la recherche et le dia-
logue autour du soufisme, de la
tolérance et de la compréhension
mutuelle, mettant en avant sa
contribution à la paix et à la co-
existence. 

La mobilisation par le Maroc de ses
moyens en soutien à la cause palesti-
nienne procède d'un engagement

constant et immuable qui "ne peut faire l'objet
de surenchères", a affirmé, samedi à
Laâyoune, le directeur chargé de la gestion de
l'Agence Bayt Mal Al-Qods, Mohamed Salem
Cherkaoui.

S'exprimant à l'occasion de sortie de la
quatrième promotion d'étudiants de l'Institut
de presse et des sciences de l'information
(IPSI), baptisée "La promotion d'Al-Aqsa",
M. Cherkaoui a souligné que cet engagement

s'inscrit en droite ligne avec la solidarité iné-
branlable des Marocains avec Al Qods
Acharif  et la Palestine.

La coïncidence de la célébration en novem-
bre prochain du 50ème anniversaire de l'épopée
de la Marche verte avec les 50 ans de la création
du Comité Al-Qods, relevant de l'Organisation
de coopération islamique, illustre l'engagement
du Royaume du Maroc, sous le leadership de
Sa Majesté le Roi Mohammed VI, à continuer
de défendre cette cause juste, et consacre l'at-
tachement indéfectible des Marocains aux va-
leurs d'unité, de liberté, de justice et de paix.

Salem Cherkaoui, directeur chargé de la gestion de l'Agence Bayt Mal Al-Qods

Le soutien du Maroc à la cause palestinienne procède d'un engagement constant

André Azoulay, conseiller de Sa Majesté le Roi Mohammed VI et président fondateur de l'Association Essaouira-Mogador.
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Le Maroc mobilisera 40.000
volontaires pour le Mondial 2030
Le Maroc, terre de football et d’hos-

pitalité légendaire, se prépare à ac-
cueillir la Coupe du monde 2030, un

événement qui marquera une nouvelle
page dans l’histoire du sport international.
Aux côtés de l’Espagne et du Portugal, le
Royaume entend conjuguer tradition et
modernité pour offrir une expérience
inoubliable aux joueurs, aux supporters et
au monde entier. 

Lors d’une journée d’étude organisée
par la Confédération générale des entre-
prises du Maroc (CGEM), Fouzi Lekjaa,
ministre délégué chargé du Budget et pré-
sident de la Fédération Royale marocaine
de football (FRMF), a dévoilé les grandes
lignes de cette aventure historique. Plus
qu’un simple événement sportif, la Coupe
du monde 2030 représente une vitrine de
l’ambition, de l’excellence et du savoir-faire
marocains.

Pour garantir le succès de ce rendez-
vous planétaire, le Maroc mobilisera
40.000 volontaires, recrutés et formés avec
soin. En collaboration avec l’Université
Mohammed VI, ces volontaires bénéficie-
ront d’une formation de haut niveau pour
répondre aux exigences internationales.
«La qualité du service sera déterminante
pour faire de cette Coupe du monde un
modèle d’organisation et de professionna-
lisme», a déclaré Fouzi Lekjaa, insistant sur
l’importance de l’excellence à chaque
étape.

Cette mobilisation couvre tous les as-
pects logistiques, depuis l’accueil des délé-
gations dans les aéroports jusqu’aux
départs des supporters et des équipes. Une
attention particulière sera portée à l’expé-
rience des visiteurs, afin de faire rayonner
l’image du Maroc à travers le monde.

A quelques années de l’échéance, le
Maroc a engagé des travaux d’envergure
pour moderniser ses infrastructures. Parmi

les projets les plus avancés figurent la ré-
novation du Complexe sportif  Prince
Moulay Abdellah à Rabat et du Grand
stade de Tanger, dont l’achèvement est
prévu dans les prochains mois. D’autres
stades emblématiques bénéficieront égale-
ment de travaux de modernisation après la
Coupe d’Afrique des nations (CAN) 2025.
Mais l’ambition marocaine ne s’arrête pas
aux infrastructures sportives. L’extension
du réseau de trains à grande vitesse
(TGV), reliant Casablanca à Agadir, est un
projet phare. Estimé à 5 milliards de dol-
lars, il promet de réduire le temps de trajet
à 2h30, offrant un élan considérable au
tourisme et à l’économie régionale. 

Si les grandes villes telles que Casa-

blanca, Marrakech, Tanger, Fès et Agadir
accueilleront les matchs, le rayonnement
de la Coupe du monde 2030 s’étendra à 32
villes marocaines. Ces dernières seront
chargées d’héberger les camps d’entraîne-
ment et les résidences des équipes. Une or-
ganisation minutieuse qui souligne la
volonté du Maroc d’associer toutes ses ré-
gions à cet événement mondial.

Fouzi Lekjaa a également évoqué une
dimension inédite : certaines sélections
pourront s’entraîner sur le sol marocain
tout en jouant leurs matchs en Espagne ou
au Portugal, renforçant ainsi la coopéra-
tion transnationale et la complémentarité
entre les trois pays organisateurs.

Au-delà de l’aspect sportif, la Coupe du

monde 2030 représente une opportunité
unique pour le Maroc de consolider sa po-
sition sur la scène internationale. Cet évé-
nement est le fruit d’une vision stratégique
qui place le Royaume au cœur des grandes
dynamiques globales, qu’il s’agisse de
sport, de tourisme ou de développement
économique.

Alors que les préparatifs s’intensifient,
le Maroc démontre qu’il ne se contente pas
de rêver grand : il met tout en œuvre pour
transformer cette ambition en réalité. Avec
des infrastructures modernes, une organi-
sation impeccable et une hospitalité inéga-
lée, le pays s’apprête à relever ce défi avec
brio.

M.O

Pleins feux à Marrakech sur les victoires diplomatiques
engrangées dans la question du Sahara marocain
“Le Sahara marocain: ac-

quis diplomatiques et
enjeux de la mise en

œuvre du plan marocain d'auto-
nomie, significations et dimen-
sions" est le thème d'un colloque
national tenu, samedi à Marra-
kech, avec la participation d'un
parterre de professeurs universi-
taires et d'acteurs de la société ci-
vile.

Initiée par le Bloc sahraoui in-
ternational pour l’unité Nationale
(BSIUN) - section de Marrakech,
en commémoration du 81e anni-
versaire de la présentation du Ma-
nifeste de l’Indépendance, cette
rencontre a été l'occasion de met-
tre en lumière les étapes clés de la
question du Sahara marocain, ainsi

que les victoires diplomatiques en-
grangées par le Royaume sur les
plans régional et international.

Intervenant à cette occasion, le
membre du BSIUN, Ahmed
Salem, a mis en avant les efforts
considérables déployés par le
Maroc, sous la conduite éclairée
de Sa Majesté le Roi Mohammed
VI, en faveur de la défense de l'in-
tégrité territoriale du Royaume,
soulignant les acquis diploma-
tiques réalisés dans ce sillage, no-
tamment le soutien grandissant au
plan marocain d'autonomie
comme seule et unique solution à
ce différend artificiel, ainsi que
l’ouverture de plus de 30 consulats
dans les provinces du Sud.

Dans cette optique, il s'est ré-

joui du développement global
dont bénéficient ces régions, grâce
à la mise en œuvre de grands pro-
jets structurants, tels que le renfor-
cement des infrastructures
routières, la construction du port
de Dakhla Atlantique, le dévelop-
pement des aéroports, ainsi que
l'amélioration des services de
santé et d'éducation, reflétant ainsi
les efforts substantiels entrepris
par le Royaume pour promouvoir
le progrès et le rayonnement de
ces provinces.

De son côté, le président de
l’Association pour l’intégrité terri-
toriale dans la région de Dakhla
Oued Eddahab, Hassan La-
houidk, a affirmé que le plan ma-
rocain d'autonomie constitue la

seule solution réaliste, pragma-
tique et applicable pour résoudre
la question du Sahara marocain,
relevant que cette initiative s’ins-
crit dans un cadre global d’inves-
tissements stratégiques dans les
infrastructures de divers secteurs,
ayant ainsi joué un rôle détermi-
nant dans le renforcement de la
stabilité et l’amélioration du bien-
être de la région.

Pour sa part, le doyen de la Fa-
culté des sciences juridiques, éco-
nomiques et sociales d'El Kelâa
des Sraghna, Mohamed El Ghali,
a insisté sur l’importance de la co-
hésion interne du Maroc, laquelle
a permis de réaliser des acquis si-
gnificatifs dans un contexte parti-
culièrement complexe, soulignant

également l’approche humanitaire
du Royaume dans la résolution de
ce différend artificiel, en confor-
mité avec les principes, conven-
tions et chartes internationales.

D'autres intervenants ont,
quant à eux, mis en relief  le rôle
de la diplomatie parallèle dans le
renforcement de la position maro-
caine aux niveaux national et in-
ternational, tout en mettant en
exergue la crédibilité du plan ma-
rocain d’autonomie, considéré
comme la seule et unique solution
idéale, juste et durable pour mettre
fin à ce différend artificiel.

Par ailleurs, les conférenciers
ont salué le développement
constant dont bénéficient les pro-
vinces du Sud du Royaume. 
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Le Maroc en force à la Foire internationale du tourisme à Madrid
Le Maroc participe à la 45ème édi-

tion de la Foire internationale du
tourisme (FITUR) qui se tient à

Madrid avec une importante délégation
regroupant plus de 180 professionnels
du secteur tous animés de la même vo-
lonté de promouvoir le tourisme natio-
nal et renforcer l’attractivité de la
destination Maroc.

Cette participation marocaine en force
traduit tout l’intérêt que porte le Royaume
au secteur du tourisme et son attachement
à atteindre les objectifs de la feuille de
route 2023-2026, la FITUR étant le
deuxième plus grand Salon au monde to-
talement dédié à l’industrie touristique et
le leader incontestable sur les marchés ibé-
riques et latino-américains. 

L'objectif  visé à travers cette partici-
pation que le Maroc souhaite remarquable
et très remarquée est multiple : d'abord
mettre en avant la richesse et la diversité
de l’offre touristique nationale, présenter
aux grands acteurs du tourisme mondial
les atouts touristiques que recèlent les dif-
férentes régions du Royaume, et conquérir
de nouveaux marchés à fort potentiel.

Il s’agit également de mettre en relief
l’ampleur des investissements réalisés
depuis plusieurs années dans ce secteur
prioritaire auquel le Maroc a consacré
par le passé plusieurs plans stratégiques
dans l’ambition de se positionner parmi
les meilleures destinations touristiques
mondiales. 

Pour l'édition 2025 de la FITUR, ren-
dez-vous incontournable des profession-
nels du tourisme, l'espace d'exposition
dédié au Maroc a été étendu à plus de 700
m2, ce qui en dit long sur la détermination
du Royaume à capitaliser sur les résultats
atteints l’an dernier en accueillant 17,4
millions de visiteurs, un record historique
qui fait de la destination Maroc, la pre-
mière au niveau du continent africain.

A travers cet imposant pavillon, conçu
avec soin et dans la pure tradition maro-
caine pour célébrer l’authenticité et la sin-

gularité du Royaume, le Maroc donne la
mesure de la richesse, la consistance et la
diversité de son offre touristique, avec un
accent particulier mis sur les régions d’Er-
rachidia et Tanger, véritables emblèmes du
patrimoine culturel et naturel du
Royaume, en valorisant leurs atouts et
leurs spécificités. 

Conscient que cet évènement consti-
tue une interface idéale pour renforcer son
label de destination de rêve des touristes
et nouer de nouveaux partenariats, le
Maroc a tenu à ce que sa participation à
cette foire internationale soit exception-
nelle à l’image et à la hauteur de la qualité
du tourisme d’excellence qu’il a toujours
promu et affectionné. 

Pour jouir d’une meilleure visibilité et

capter le maximum de flux des visiteurs,
le pavillon du Maroc, qui séduit par son
aspect esthétique et sa dimension cultu-
relle, a été logé en pole position au parc
d’exposition de Madrid. Un spot publici-
taire qui vante le potentiel touristique du
Royaume est diffusé depuis le premier
jour de cet événement sur l’écran gérant
installé à l'entrée principale du Salon. 

Par cette présence active, le Maroc
réaffirme aussi sa volonté de consolider sa
position sur les marchés ibériques, en ca-
pitalisant sur l’exceptionnelle richesse de
son offre touristique et son positionne-
ment stratégique.

Et pour cause, l’Espagne enregistre
des flux touristiques record vers le Maroc,
avec 3,5 millions de visiteurs espagnols en

2024, soit une hausse de 16% par rapport
à  2023. 

Grand-messe du tourisme mondial, la
FITUR s’impose sur l’agenda internatio-
nal comme un rendez-vous incontourna-
ble pour les professionnels du secteur
touristique. Elle offre une plateforme pri-
vilégiée pour l’échange d’idées, le renfor-
cement des relations commerciales et
l’élaboration de stratégies innovantes vi-
sant à dynamiser le commerce du tou-
risme à l’échelle mondiale.

La FITUR-2025 connaît la participa-
tion de plus de 9.500 entreprises issues de
156 pays et s’attend à une fréquentation
record aussi bien de la part des profes-
sionnels (150.000) que des visiteurs
(100.000). 

La politologue belgo-marocaine Fatima Zibouh
désignée “leader bruxelloise de l'année”

La politologue et entrepre-
neuse sociale belgo-maro-
caine Fatima Zibouh vient

d'être désignée ''leader bruxel-
loise de l'année'' par le magazine
Lobby. 

Chaque année, la publication
belge décerne des '’Lobby
Awards’’ à des "leaders inspirants
et bienveillants qui montrent le
chemin à la communauté".

Le choix de Fatima Zibouh,
qui co-porte le dossier de candi-
dature de Bruxelles au titre de
Capitale européenne de la culture
en 2030, consacre l’attention par-
ticulière de la sociologue pour
‘’les sans voix, les mis à l’écart et
les invisibles, ainsi que sa mission
de créer des connexions entre les
différents univers culturels et so-
ciaux’’.

En attribuant ce prix à Mme
Zibouh, le jury a voulu lui faire
part de ‘’sa confiance et son en-
couragement pour faire de «
Bruxelles 2030 » un succès natio-
nal et international’’, a déclaré à
la MAP François Didisheim, fon-

dateur du magazine.
Selon lui, ‘’le fait que Fatima

soit issue de l’immigration ajoute
une dimension à cette confiance
et représente une facette du dé-
veloppement que Bruxelles as-
sume et doit assumer’’.

Pour Fatima Zibouh, ce prix
représente une ‘’belle reconnais-
sance de mon engagement de-
puis plus de 20 ans pour
Bruxelles et pour la Belgique,
mais aussi un bel hommage pour
mes grands-parents et mes pa-
rents venus du Maroc’’.

‘’Alors que nous venons de
commémorer les 60 ans de l'ac-
cord bilatéral signé entre la Bel-
gique et le Maroc, qui a permis
l'arrivée des immigrés marocains,
ce prix témoigne de la force de la
contribution des enfants issus de
cette immigration’’, a-t-elle re-

levé, se disant ‘’fière de pouvoir
contribuer à renforcer les
connexions entre les différentes
communautés et les différents
univers culturels et sociaux pour
créer des synergies entre les
groupes composant nos sociétés
diversifiées’’.

Outre Mme Zibouh, le maga-
zine a rendu hommage à l’action
de nombre de personnalités
belges dans plusieurs domaines.
L’heptathlonienne Nafissatou
Thiam et le cycliste Remco Eve-
nepoel ont reçu le prix du "Prof-
tivisme", un concept alliant
positivité et art de vivre. D’autres
noms ont été récompensés par
les prix du leadership, du leader
économique de l'année, du leader
artistique, des leaders flamands
de l’année, de l'innovation ou de
la révélation de l'année. 
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Le Salon provincial de l'artisa-
nat de Taroudant s'est ouvert,
samedi à la place "20 août",

avec la participation de quelque 54
exposants.

Dédié à la valorisation des pro-
duits de l’artisanat, cet événement
qui vise à faire découvrir aux visi-
teurs les dernières œuvres artisa-
nales, constitue une vitrine pour la
promotion des produits locaux des
artisans et coopératives de la pro-
vince et une occasion pour revigorer
la dynamique économique locale.

Cette manifestation abrite des
stands mettant en valeur les diffé-
rents produits d’artisanat, ainsi que
des produits de terroir exposés dans
le cadre des efforts visant à appuyer
le pôle d’économie sociale et soli-
daire. Les produits exposés com-
prennent des objets artisanaux et
des créations qui mettent en valeur
la créativité et la dextérité des arti-
sans, et la diversité et la richesse du
patrimoine culturel marocain.

Dans une déclaration à la MAP,
le président de la Chambre d'Artisa-
nat de la région Souss-Massa, Ab-
delhak Arkhaoui a indiqué que cet
événement constitue une occasion
idoine pour les exposants pour
commercialiser leurs produits, ainsi

que pour échanger leurs expériences
et expertises avec des artisans ve-
nant de diverses régions du
Royaume.

Cette manifestation s'inscrit dans
le cadre des efforts visant à dévelop-
per et à promouvoir le secteur de
l'artisanat à travers la tenue d'une
série d'expositions locales et régio-
nales mettant en valeur le savoir-

faire des artisans locaux, a-t-il ajouté.
Organisé en célébration du

Nouvel An amazigh 2975, ce Salon
qui se poursuivra jusqu'au 31 cou-
rant, tend à valoriser le rôle du capi-
tal humain au niveau local et à
donner aux produits locaux leur ca-
chet traditionnel authentique, en
élargissant la base de leur commer-
cialisation, et partant donner un

coup d’accélérateur à l’économie lo-
cale.

Il intervient dans cadre de la
mise en œuvre de la convention de
partenariat liant la Wilaya de la ré-
gion Souss-Massa, la Chambre d'Ar-
tisanat de la région Souss-Massa et
la Direction régionale de l'artisanat
et de l'économie sociale et solidaire
à Agadir. 
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Plus de 50 exposants au Salon 
provincial de l'artisanat à Taroudant

So
ci
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Les lauréats de la 6ème édition du “Prix de 
l'enseignant de l'année 2024” récompensés
Les lauréats de la 6ème édi-

tion du Prix de l'ensei-
gnant au titre de l’année

2024 ont été récompensés, di-
manche, à l’Université Moham-
med VI Polytechnique de
Benguerir, lors d’une cérémonie
présidée par le ministre de l’Édu-
cation nationale, du Préscolaire
et des Sports, Mohamed Saad
Berrada.

Cette édition a vu la partici-
pation de trois catégories de pro-
fessionnels de l’éducation, en
l'occurrence, les enseignants du
primaire public, les éducateurs
spécialisés en inclusion scolaire
et ceux des Instituts de Promo-
tion Socio-éducative.

Dans la catégorie "enseigne-
ment primaire public", le pre-
mier prix a été décerné à Iqbal

Ouaissa (Académie de l’Orien-
tal), le deuxième à Ismail Bahs-
sain (Académie de
Laâyoune-Sakia El Hamra), et le
troisième à Cheikh Niama Aba-
hazem (également de l’Académie
de Laâyoune-Sakia El Hamra).

Pour la catégorie "Instituts de
Promotion Socio-éducative",
Zahia Kentawi (Académie de
Laâyoune-Sakia El Hamra) a rem-

porté le premier prix, suivie de Ha-
nane Semlali (Académie de Marra-
kech-Safi) pour le deuxième prix,
et Mohamed El Aouni (de la
même académie) pour le troisième.

Dans la catégorie "inclusion
scolaire", le premier prix a été at-
tribué à Hakima Haskouri (Aca-
démie de Tanger-Tétouan-Al
Hoceima), le deuxième à Ibtis-
sam Faraji (Académie de Marra-
kech-Safi), et le troisième à
Abdelrahim Adardrar (Académie
de Souss-Massa). A cette occa-
sion, le ministre Mohamed Saad
Berrada a salué l'engagement
actif  et le soutien indéfectible
des différents acteurs et parte-
naires, qui ont permis de donner
à cet événement éducatif  une
notoriété croissante depuis sa
création.

Il a, à cet effet, souligné que
l'amélioration de la qualité de
l'enseignement, l'une des priori-
tés de la feuille de route 2022-
2026, repose sur la mobilisation
collective de tous les interve-
nants du secteur éducatif.

Le ministre a également mis

en avant l’importance d’adopter
des approches pédagogiques in-
novantes, en phase avec les évo-
lutions actuelles, précisant que
les projets éducatifs axés sur la
créativité, l’innovation et la col-
laboration contribuent efficace-
ment à l’épanouissement des
élèves.

Organisé par le ministère de
l’Éducation nationale, du Présco-
laire et des Sports, en partenariat
avec la Fondation Mohammed
VI de Promotion des oeuvres
Sociales de l’Éducation et de la
Formation, la Fondation Zahid
et l’Association des Amis de
l’École Publique, ce prix vise à
valoriser et encourager les cadres
pédagogiques pour leur contri-
bution exceptionnelle à travers
des projets de classe ayant un im-
pact positif  et tangible sur les ap-
prentissages des élèves.

À noter que des prix d’encou-
ragement sont également attribués
depuis la 4e édition pour récom-
penser les initiatives régionales re-
marquables dans la catégorie
"enseignement primaire public". 
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Antonio Guterres appelle les forces rwandaises à se retirer de la RDC 
Le secrétaire général de l'ONU a appelé di-

manche les forces rwandaises à se retirer du
territoire de la République démocratique du

Congo (RDC) et à cesser leur soutien au groupe
armé M23, joignant sa voix à celle de plusieurs mem-
bres du Conseil de sécurité.

Antonio Guterres, "profondément préoccupé
par l'escalade de la violence", appelle "les Forces
rwandaises de défense à cesser de soutenir le M23
et à se retirer du territoire de la RDC", selon un com-
muniqué de son porte-parole.

Le secrétaire général avait jusqu'à présent
fait référence aux conclusions d'un rapport de
référence d'experts de l'ONU mettant en lu-
mière le rôle de Kigali aux côtés du "mouve-
ment du 23 mars" (M23), groupe
antigouvernemental engagé dans des combats

contre l'armée congolaise dans l'est de la RDC.
Mais sans explicitement appeler les forces rwan-

daises à cesser leur soutien et à se retirer.
Le secrétaire général "rappelle que les attaques

contre le personnel des Nations unies peuvent
constituer un crime de guerre", a ajouté son porte-
parole, alors que trois Casques bleus ont été tués ces
dernières 48 heures.

Les Nations unies ont commencé à évacuer leur
personnel "non essentiel" - soit environ 500 per-
sonnes - de Goma, la capitale de la province du
Nord-Kivu, encerclée par des combattants du M23
et des soldats rwandais, a annoncé une source onu-
sienne à l'AFP.

Lors d'une réunion d'urgence du Conseil de sé-
curité dimanche, plusieurs Etats membres ont eux
aussi pointé du doigt le Rwanda, notamment la

France, les Etats-Unis et le Royaume-Uni.
Mais d'autres n'ont pas nommé Kigali, comme

la Chine ou les membres africains. Le Conseil dans
son ensemble n'a jusqu'à présent jamais accusé le
Rwanda de prendre part directement au conflit, se
contentant de souligner l'importance de l'intégrité
territoriale de la RDC.

Dans ce contexte, l'ambassadeur français à
l'ONU Nicolas de Rivière a indiqué travailler sur une
déclaration du Conseil pour "appeler un chat un
chat", en référence au Rwanda.

"La France appelle l'ensemble du Conseil de sé-
curité à se mobiliser et à condamner d'une même
voix cette menace grave à la paix et à la sécurité ré-
gionale et internationale", a-t-il plaidé.

La ministre congolaise des Affaires étrangères
Thérèse Kayikwamba Wagner est allée plus loin, de-

mandant au Conseil d'imposer des sanctions éco-
nomiques et politiques contre Kigali, notamment
des gels d'avoir et interdictions de voyage contre des
responsables militaires et politiques, et un "embargo
total sur les exportations de minerais étiquetés
comme rwandais, en particulier le coltan et l'or".

Accusant Kigali d'avoir envoyé dimanche de
nouvelles troupes dans l'Est de la RDC, elle a dé-
noncé lors de cette réunion d'urgence une "agression
frontale, une déclaration de guerre qui ne se cache
plus derrière des artifices diplomatiques", accusant
le Rwanda de préparer un "carnage à ciel ouvert".

L'ambassadeur rwandais à l'ONU Ernest Rwa-
mucyo, a lui, rejeté sur Kinshasa la responsabilité de
la détérioration de la situation dans l'est, accusant le
gouvernement congolais de n'avoir pas pris un "vrai
engagement pour la paix".

Trump suspend les sanctions douanières contre
la Colombie après un accord sur les migrants

Le président américain Donald Trump
a suspendu dimanche soir sa menace
d'imposer une série de sanctions
contre la Colombie, la Maison

Blanche assurant que Bogota avait accepté ses
conditions pour le rapatriement d'immigrés co-
lombiens expulsés par les Etats-Unis.

"Le gouvernement colombien a accepté
toutes les conditions du président Trump, y
compris l'acceptation sans restriction de tous
les étrangers illégaux de Colombie renvoyés des
Etats-Unis, y compris à bord d'avions militaires
américains, sans limitation ni délai", a indiqué
la Maison Blanche dans un communiqué. "Sur
la base de cet accord, les tarifs et sanctions en-
tièrement rédigés seront mis en réserve et ne
seront pas signés, à moins que la Colombie
n'honore pas cet accord", a mis en garde la
porte-parole de la Maison Blanche, Karoline
Leavitt, dans ce communiqué.

Ce revirement intervient après une escalade
spectaculaire entre les deux pays, Washington
s'emportant contre la décision de Bogota de re-
fouler des avions militaires transportant des im-
migrés expulsés par les Etats-Unis.

Le président colombien de gauche Gus-
tavo Petro avait fait savoir sur X qu'"un migrant
n'est pas un criminel et doit être traité avec la
dignité qu'un être humain mérite".

Dimanche soir, Bogota a aussitôt affirmé
que "l'impasse" avec les Etats-Unis était "sur-
montée", selon le ministre des Affaires étran-
gères Luis Gilberto Murillo.

Washington a notamment menacé d'impo-
ser des droits de douane de 25% sur tous les
biens colombiens entrant aux Etats-Unis, qui
devaient être portés à 50% dans une semaine,
selon le président Trump, malgré l'accord de
libre-échange entre les deux pays.

Les sanctions relatives à la délivrance de

visas, également annoncées dimanche par le dé-
partement d'Etat, sont, en revanche, mainte-
nues "jusqu'à ce que le premier vol d'expulsés
colombiens soit arrivé avec succès", a ajouté la
porte-parole Karoline Leavitt.

"Les événements d'aujourd'hui montrent
clairement au monde que l'Amérique est à nou-
veau respectée", a-t-elle fait valoir.

En réponse aux sanctions américaines, le
président colombien avait annoncé à son tour
avoir donné l’ordre à son ministre du Com-
merce extérieur de "relever à 25% les droits de
douane sur les importations provenant des
Etats-Unis".

La présidence colombienne avait égale-
ment déclaré plus tôt qu'elle allait envoyer son
avion "pour faciliter le retour dans la dignité des
ressortissants qui devaient arriver dans le pays
ce matin, par des vols d'expulsion".

Le train de sanctions américaines comporte

également une interdiction d'entrée aux Etats-
Unis et une révocation des visas pour les res-
ponsables du gouvernement colombien, ses
alliés et ses partisans ainsi que des "inspections
renforcées" à l'entrée pour tous les ressortis-
sants colombiens et les marchandises en pro-
venance de ce pays, a précisé le département
d'Etat.

Le chef  de la diplomatie américaine Marco
Rubio, dont l'épouse est d'origine colombienne,
a déclaré dans un communiqué que M. Petro
avait commencé par approuver les vols, mais
qu'il avait ensuite "annulé son autorisation
lorsque les avions étaient en vol".

De son côté, la présidente du Honduras
Xiomara Castro a appelé dimanche à une réu-
nion "urgente" des présidents et chefs d'Etat
de la Communauté des Etats d'Amérique latine
et des Caraïbes (CELAC) le 30 janvier pour dis-
cuter de la question migratoire.

Donald Trump a promis de lancer "le plus
grand programme d'expulsions de l'histoire
américaine", et la Maison Blanche s'est targuée
cette semaine de l'arrestation de centaines de
"migrants criminels illégaux", soulignant qu'ils
avaient été expulsés par avions militaires plutôt
que civils, comme c'était le cas précédemment.

Depuis son investiture le 20 janvier, les
Etats-Unis n'avaient pas encore effectué d'ex-
pulsions vers la Colombie, mais l'ont déjà fait
vers le Guatemala et le Brésil.

Le responsable de la politique américaine
d'expulsions massives d'immigrés en situation
irrégulière, Tom Homan, a affirmé dimanche
sur la chaîne ABC que les migrants pourraient
être expulsés vers un pays tiers si leur pays d'ori-
gine refusait de les accueillir.

Samedi, c'est le Brésil qui avait exigé des ex-
plications à Washington pour le "traitement dé-
gradant" de migrants illégaux brésiliens
expulsés par les Etats-Unis, à bord d'un vol ar-
rivé la veille à Manaus (nord).

Selon Brasilia, 88 Brésiliens se trouvaient
dans l'avion.

A son bord, "ils ne nous ont pas donné
d'eau, nous étions pieds et poings liés, et ils ne
nous laissaient même pas aller aux toilettes", a
déclaré à l'AFP Edgar Da Silva Moura, un in-
formaticien de 31 ans, arrivé au Brésil par ce
vol après sept mois de détention aux Etats-
Unis.
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Le chef de l'armée soudanaise retrouve son quartier général à Khartoum

LIBÉRATION MARDI 28 JANVIER 2025 9Monde

Le chef  de l'armée soudanaise, le général
Abdel Fattah al-Burhane, a retrouvé di-
manche son quartier général à Khartoum,

qu'il avait dû abandonner en août 2023 à ses ri-
vaux paramilitaires des Forces de soutien rapide
(FSR).

Ce retour intervient deux jours après une at-
taque sanglante de drone contre le principal hô-
pital d'El-Facher -la capitale du Darfour-nord,
dans l'ouest, assiégée par les FSR, qui a suscité l'in-
dignation des Nations unies et de l'Arabie Saou-
dite qui finance cet établissement.

"Nos forces sont au meilleur de leur forme",
a déclaré le général Burhane dans le quartier gé-
néral, selon une vidéo diffusée par l'armée. Il a
ajouté que les FSR de son rival, le général Moha-
med Hamdane Daglo, étaient "condamnées à dis-
paraître".

La reconquête du QG est la plus grande vic-
toire de l'armée dans la capitale depuis la reprise
d'Omdurman, ville jumelle de Khartoum sur la
rive ouest du Nil, il y a près d'un an.

L'armée soudanaise contrôle, selon des té-
moins, la majeure partie de Bahri (Khartoum-
Nord), ainsi que le nord et centre d'Omdurman.
Dans le sud de Khartoum, elle tient aussi la base
du Corps blindé.

Au début du conflit, l'armée avait perdu
Khartoum et Omdurman. Encerclé dans son
quartier général, le général Burhane s'était
échappé en hélicoptère en août 2023 pour Port-
Soudan, devenu la capitale de facto du pays.

Dans un communiqué vendredi, l'armée avait
déclaré avoir fait la jonction entre ses troupes à
Khartoum-Nord et Omdurman et celles à proxi-
mité du quartier général.

L'armée avait ajouté avoir "expulsé" les FSR
de la raffinerie de Jaili, au nord de la capitale, la
plus grande du pays, dont les paramilitaires reven-
diquaient le contrôle depuis le début de la guerre.

Il y a deux semaines, elle avait repris le
contrôle de Wad Madani, au sud de Khartoum,
sécurisant un carrefour clé avec les États environ-
nants.

Le conflit, déclenché en avril 2023, a tué des
dizaines de milliers de personnes et déraciné plus
de 12 millions d'habitants au Soudan, où la famine
sévit dans certaines régions.

Le pape François a déploré dimanche que le
pays soit le théâtre de "la plus grave crise huma-
nitaire au monde". Il a appelé à la fin des hostilités
et la communauté internationale à fournir de
l'aide humanitaire et "aider les belligérants à trou-
ver rapidement le chemin de la paix".

Au Darfour-Nord, l'attaque visant l'hôpital
saoudien d'El-Facher a fait 70 morts et 19 blessés
parmi les patients et leurs accompagnants, a indi-
qué le chef  de l'OMS, Tedros Adhanom Ghe-
breyesus, sur X. "L'effroyable attaque a eu lieu
alors que l'hôpital était plein de patients recevant
des soins", a-t-il ajouté.

La coordinatrice de l'agence d'action huma-
nitaire des Nations Unies (OCHA) au Soudan a
affirmé que l'attaque -dont l'AFP n'a pu vérifier
l'origine de manière indépendante- "aurait été
menée par les FSR".

Clementine Nkweta-Salami a condamné
"dans les termes les plus forts" cette "violation
choquante du droit international humanitaire".

Les FSR ont accusé dimanche l'armée et ses
alliés d'avoir frappé l'hôpital. L'attaque de drone
survenue vendredi soir a détruit le bâtiment des
urgences de l'hôpital, a indiqué à l'AFP une source
médicale.

Dans une rare déclaration sur le conflit, l'Ara-
bie saoudite a aussi dénoncé dimanche une "vio-
lation du droit international humanitaire".

Les FSR, qui contrôlent la majorité du Dar-
four, assiègent El-Facher depuis mai.

Selon des militants locaux, les FSR avaient
exigé que l'armée et ses alliés quittent la ville avant
mercredi, en prévision d'une offensive.

Des combats intermittents y sont signalés de-
puis, notamment des tirs d'artillerie des FSR sur
le camp de déplacés d'Abou Chouk, touché par
la famine et où des bombardements ont tué huit
personnes vendredi, selon une organisation de la
société civile.

En Syrie, le retour d'exilés terni par la
recherche de leurs proches disparus
Avec la chute de Bachar al-Assad, Wafa

Mustafa a pu enfin rentrer en Syrie
après plus de dix ans d'exil. Mais la joie
de son retour est ternie par l'absence

de son père, enlevé par les autorités en 2013 et
qu'elle recherche désespérément.

"Depuis le 8 décembre (jour de la chute d'As-
sad) jusqu'à ce jour, je n'ai ressenti aucune joie",
confie cette femme de 35 ans à l'AFP. "Je pensais
qu'une fois sur place, tout irait mieux. Mais la réa-
lité est que tout ici est (...) très douloureux".

Errant entre services de sécurité, prisons,
morgues et hôpitaux, Wafa fait partie des nom-
breux Syriens qui continuent de chercher des
traces de leurs proches disparus pendant la guerre
dévastatrice en Syrie qui a fait plus d'un demi-mil-
lion de morts depuis 2011.

"J'ai lu la fatigue sur le visage des proches des
disparus", dit cette responsable de la communica-
tion de l'ONG Syria Campaign qui vivait jusqu'à
récemment en Allemagne.

En 2021, elle avait été invitée à l'ONU à té-
moigner sur le sort des dizaines de milliers de dis-
parus, qui constitue l'un des aspects les plus
douloureux de la guerre.

Après l'arrivée au pouvoir d'une coalition de
groupes islamistes le 8 décembre, des milliers de
détenus ont été libérés par les nouvelles autorités.

Lorsqu'elle est retournée dans l'un des centres
de détention les plus redoutés de Damas, la
Branche 215, où elle a elle-même été détenue pour
avoir participé aux manifestations anti-Assad en
2011, elle a trouvé des documents mentionnant
son père.

"C'est déjà un début", dit-elle. A présent, Wafa
"veut la vérité" et compte poursuivre son travail
de recherche depuis la Syrie. "Aujourd'hui, je rêve
seulement d'une tombe, d'un lieu où, le matin, je
pourrais aller parler à mon père. Les tombes sont
devenues nos plus grands rêves", dit-elle.

Youssef  Sammaoui, 29 ans, lui aussi revenu
d'exil, était présent fin décembre aux côtés de Wafa
Mustafa lors d'une manifestation à Damas pour
réclamer de connaître le sort de ses proches dis-
parus.

"Quand je suis rentré, c'était la première fois

que je réalisais qu'ils n'étaient plus là", déclare ce
jeune homme, rentré d'Allemagne après 12 ans
d'exil. "J'ai réalisé que mes proches s'étaient habi-
tués à leur absence, mais pas moi". Il dit avoir fui
la guerre civile après que son cousin a été arrêté et
battu par les forces gouvernementales en 2012.

Son oncle, venu s'enquérir du sort de son fils
à l'hôpital, a été arrêté à son tour et exécuté, selon
M. Sammaoui.

C'est en regardant les milliers de photos dites
de "César", prises entre 2011 et 2013 et documen-
tant tortures et meurtres dans les prisons syriennes
qui ont fuité hors du pays, qu'il a reconnu son cou-
sin et appris sa mort.

Selon l'Observatoire syrien des droits de

l'homme (OSDH), plus de 100.000 personnes
sont mortes dans les prisons et centres de déten-
tion depuis 2011. "On réclame que justice leur soit
rendue, pour soulager notre souffrance", déclare
M. Sammaoui.

Si après la chute de Bachar al-Assad, de nom-
breux Syriens sont rentrés au pays, certains hési-
tent encore à revenir dans un pays désormais aux
mains des islamistes.

Fadwa Mahmoud, 70 ans, est sans nouvelle de
son mari Abdelaziz al-Khayer, figure de l'opposi-
tion communiste, et de son fils, enlevés en 2012.
En 2013, elle a dû fuir en Allemagne de crainte
d'être également arrêtée. "Personne ne sait vrai-
ment ce qui va se passer, donc je préfère être pru-

dente", confie cette femme, cofondatrice de
l'ONG Families For Freedom, jointe par télé-
phone.

Pour Mme Mahmoud, le nouveau pouvoir
"ne prend pas encore au sérieux le dossier" des
disparus.

Si celui-ci s'est engagé à rendre justice aux an-
ciens détenus et disparus, Mme Mahmoud regrette
que le nouvel homme fort, Ahmad al-Chareh, n'ait
"pas répondu" aux sollicitations des proches de
disparus syriens pour le voir, alors "qu'il a rencon-
tré la mère d'Austin Tice" journaliste américain
porté disparu depuis 2012. "Pourtant, la révolution
n'aurait pas abouti sans les sacrifices de nos
(proches) détenus", dit-elle.
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La 89e édition de la Semaine verte de
Berlin (Grüne Woche) a baissé le ri-
deau dimanche, au terme de dix

jours de travaux qui ont vu affluer sur ce
Salon international de l’agriculture et de
l’alimentation, 310.000 visiteurs, "un suc-
cès qui dépasse les attentes".

La "Grüne Woche" (17 - 26 janvier) a
enregistré ainsi une hausse de 13% du
nombre des visiteurs par rapport à 2024,
précisent les organisateurs.

Elle a été l’occasion pour les représen-
tants des mondes de la politique, de l’éco-
nomie, des sciences et des médias, de
débattre de plusieurs questions urgentes
dans le monde en relation avec l’agricul-
ture durable, la sécurité alimentaire, les in-
novations technologiques, les dernières
tendances alimentaires...etc, rapporte la
MAP.

Le Maroc a pris part à cette messe in-
ternationale, qui a réuni cette année plus
de 1.500 exposants venus d’une soixan-
taine de pays, par un pavillon inauguré par
le ministre de l'Agriculture, de la Pêche
maritime, du Développement rural et des
Eaux et Forêts, Ahmed El Bouari, accom-
pagné de son homologue allemand, Cem
Özdemir.

Le pavillon marocain a rassemblé 21
exposants représentant 39 coopératives is-
sues des 12 régions du Royaume, et a pro-

posé des produits typiquement marocains
tels que l’huile d’argan et ses dérivés, l’huile
d’olive, le safran, les dattes, ainsi que des
plantes aromatiques et médicinales.

M. Bouari a également pris part à la
conférence ministérielle du 17e Forum
mondial pour l'alimentation et l'agriculture
(GFFA), tenu en marge de la "Grüne
Woche" de Berlin, sous le thème "Conce-
voir une bioéconomie durable". Le
GFFA-2025, qui a vu la participation de
plus de 60 ministres de l’Agriculture, s’est
tenu dans un contexte marqué notamment
par les crises climatiques, sanitaires et géo-
politiques, qui menacent la sécurité ali-

mentaire mondiale.
Le Semaine verte de Berlin a égale-

ment été une occasion pour la création
d’un groupe de travail Maroc-Allemagne
pour une coopération plus étroite dans les
domaines de l'alimentation et de l'agricul-
ture.

M. Bouari et son homologue allemand
ont signé, à cette occasion, la déclaration
conjointe portant création de ce Groupe
de travail, qui a pour objectif  de lancer une
plateforme structurée destinée à renforcer
une coopération déjà existante, intensifier
les échanges entre les deux pays, consoli-
der les partenariats en cours et offrir un
cadre institutionnel permettant de débattre
régulièrement des enjeux et préoccupa-
tions actuels.

Le groupe de travail Maroc-Allemagne
ambitionne également de promouvoir des
approches collaboratives et durables dans
les domaines de la sécurité alimentaire, de
la gestion efficace des ressources naturelles
et de la résilience des systèmes agricoles
face aux défis globaux.

La prochaine édition de la "Grüne
Woche" aura lieu du 16 au 25 janvier 2026
à Messe-Berlin. Elle sera l'occasion de cé-
lébrer le centenaire de ce Salon qui s'est af-
firmé au fil des ans comme une référence
internationale dans le domaine de l'agri-
culture et de l'alimentation.

Grüne Woche de Berlin  

310.000 visiteurs en dix jours
Taroudant: Plus 
de 50 exposants au
Salon provincial 
de l'artisanat

Le Salon provincial de l'artisanat
de Taroudant s'est ouvert, sa-
medi à la place "20 août", avec

la participation de  54 exposants.
Dédié à la valorisation des produits

de l’artisanat, cet événement qui vise à
faire découvrir aux visiteurs les der-
nières œuvres artisanales, constitue une
vitrine pour la promotion des produits
locaux des artisans et coopératives de
la province et une occasion pour revi-
gorer la dynamique économique locale.

Cette manifestation abrite des
stands mettant en valeur les différents
produits d’artisanat, ainsi que les pro-
duits du terroir exposés dans le cadre
des efforts visant à appuyer le pôle
d’économie sociale et solidaire, rap-
porte la MAP.

Les produits exposés comprennent
des objets artisanaux et des créations
qui mettent en valeur la créativité et la
dextérité des artisans, et la diversité et
la richesse du patrimoine culturel ma-
rocain.

Dans une déclaration à la MAP, le
président de la Chambre d'artisanat de
la région de Souss-Massa, Abdelhak
Arkhaoui, a indiqué que cet événement
constitue une occasion idoine pour les
exposants de commercialiser leurs pro-
duits, et d’échanger leurs expériences
et expertise avec des artisans venant de
diverses régions du Royaume.

Cette manifestation s'inscrit dans le
cadre des efforts visant à développer et
à promouvoir le secteur de l'artisanat à
travers la tenue d'une série d'exposi-
tions locales et régionales mettant en
valeur le savoir-faire des artisans lo-
caux, a-t-il ajouté.

Organisé en célébration du Nouvel
An amazigh 2975, ce Salon qui se pour-
suivra jusqu'au 31 courant, tend à valo-
riser le rôle du capital humain au
niveau local et à donner aux produits
locaux leur cachet traditionnel authen-
tique, en élargissant la base de leur
commercialisation, et partant donner
un coup d’accélérateur à l’économie lo-
cale.

Il intervient dans le cadre de la mise
en œuvre de la convention de partena-
riat liant la Wilaya de la région de
Souss-Massa, la Chambre d'artisanat de
la région de Souss-Massa et la Direc-
tion régionale de l'artisanat et de l'éco-
nomie sociale et solidaire à Agadir.

Le pavillon marocain a
rassemblé 21 exposants
représentant 39 
coopératives issues des
12 régions du Royaume

“
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La première édition du Forum
économique des Marocains du
monde (FEMM) se tiendra le 9
mai prochain à Marrakech, à

l’initiative de la Fondation Trophées Ma-
rocains du Monde.

Placé sous le thème "L’investissement
des Marocains du Monde au Maroc", ce
forum réunira des entrepreneurs, des in-
vestisseurs, des experts économiques et
financiers et des responsables politiques
dans le but de discuter du rôle crucial des
Marocains du monde (MDM) dans le dé-

veloppement économique du Royaume
et apporter tous les éclairages sur l’envi-
ronnement économique marocain et les
opportunités d’investissement qui s’of-
frent particulièrement pour les MDM, in-
diquent les organisateurs dans un
communiqué.

Cet événement vise à mettre la lu-
mière sur les investissements des Maro-
cains de l’étranger, ainsi que sur leur
contribution à la croissance nationale et
leur impact direct dans le développement
des différentes régions du Royaume, pré-

cise la même source.
Et d’ajouter que ce rendez-vous sera

également une plateforme pour le ren-
forcement des échanges, le partage des
expériences et la conclusion de partena-
riats entre les différents acteurs écono-
miques du pays et des entrepreneurs
marocains de l’étranger, rapporte la MAP.

Lors de cette première édition, pour-
suit le communiqué, plusieurs sujets se-
ront abordés, notamment les
opportunités d'investissement pour les
MDM au Royaume, les mécanismes de

financement pour les projets d'investis-
sement des MDM, ainsi que les moyens
de réussir l’intégration de ces investisse-
ments dans les dynamiques locales et ré-
gionales de développement.

Ce Forum s’inscrit dans la continuité
des rencontres économiques de la Fon-
dation Trophées Marocains du Monde
organisées depuis novembre 2022 dans
les principaux pays d’accueil de la com-
munauté marocaine à l’étranger (France,
Belgique, Espagne, Allemagne et
Royaume-Uni), conclut le communiqué.
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Baker Tilly Maroc a annoncé
que Chakib Zaari, fondateur
de Baker Tilly au Maroc, a
été nommé Président régio-

nal pour le Moyen-Orient et l'Afrique
(MEA) par le Conseil de Bakertilly In-
ternational. 

Cette nomination prend effet im-
médiatement, et M. Zaari rejoindra
également le Conseil International de
Baker Tilly dans le monde, indique un
communiqué de Baker Tilly Maroc.

Dans son nouveau rôle, M. Zaari
travaillera en étroite collaboration
avec Gagik Gyulbudaghyan, Directeur
régional pour Bakertilly MEA, afin de
stimuler la croissance des affaires in-
ternationales et de développer les ser-
vices et capacités du réseau dans toute
la région, rapporte la MAP.

Depuis la création de Baker Tilly
au Maroc, M. Zaari a joué un rôle clé
dans la croissance rapide et l'intégra-
tion de la société dans le réseau Baker

Tilly. Sous sa direction, l'entreprise a
élargi son champ d'action, combinant
un éventail diversifié de pratiques, in-
cluant la banque d'investissement, la
responsabilité sociétale des entre-
prises et la transformation numérique.

Diplômé de l'ESC Rouen, expert-
comptable d'État français et titulaire
d'un MBA de l'Université d'Ottawa,
M. Zaari est reconnu pour son enga-
gement à offrir des services rigoureux
et de haute qualité, ainsi que pour son
rôle dans le renforcement des parte-
nariats solides avec les cabinets mem-
bres dans le marché MEA.

Citée dans le communiqué, Fran-
cesca Lagerberg, Présidente de Baker
Tilly International, a déclaré : "Je suis
ravie d’annoncer que Chakib Zaari,
fondateur de Baker Tilly au Maroc, a
été nommé Président régional pour le
Moyen-Orient et l'Afrique. Chakib
jouera un rôle clé pour diriger la crois-
sance des affaires internationales dans

la région et pour renforcer le réseau à
travers ses services et ses capacités".

M. Zaari, quant à lui, a exprimé sa
fierté et son enthousiasme pour cette
nouvelle fonction : "C'est un honneur
de prendre ce rôle de Président régio-
nal à un moment aussi important

pour notre région et pour le réseau
Baker Tilly. Je suis ravi à l'idée de col-
laborer avec mes collègues à l'échelle
mondiale, afin de favoriser la crois-
sance de nos clients et de soutenir le
développement de nos équipes dans
la région".

       
      

     
        
     

    
    

       
      

      
  

      
       

      
    

      
      

   
   

        
      

     
       

      
     

      
     

     
    

        

    
       

       
   

       
    

    
      

      
    

      
      
     

      
     

 
      

      
    
      

     

     
      

     
        

    
    

      
       

    
    

 
    

    
    

      
     
      

   
     

        
      

        
       

     
   

Premier Forum économique des Marocains
du Monde prévu le 9 mai à Marrakech

Chakib Zaari nommé Président régional pour le
Moyen-Orient et l'Afrique au sein de Baker Tilly

Le dirham s’est apprécié de 0,6% face au dollar américain et
s’est déprécié de 0,5% vis-à-vis de l’euro, durant la période du 16
au 22 janvier 2025, selon Bank Al-Maghrib (BAM).

Au cours de cette période, aucune opération d’adjudication
n’a été réalisée sur le marché des changes, précise BAM dans son
bulletin hebdomadaire.

Au 17 janvier 2025, les avoirs officiels de réserve se sont éta-
blis à 368,4 milliards de dirhams (MMDH), soit une hausse de
0,1% d’une semaine à l’autre et de 4% en glissement annuel.

Durant cette semaine, le volume des interventions de BAM
s’est chiffré à 141,2 MMDH en moyenne quotidienne. Il se ré-
partit entre des avances à 7 jours pour un montant de 57,4
MMDH, ainsi que des pensions livrées à plus long terme et des
prêts garantis pour des montants respectifs de 49,6 MMDH et
34,1 MMDH.

Sur le marché interbancaire, le volume quotidien moyen des
échanges s’est situé à 2,4 MMDH et le taux interbancaire s’est
établi à 2,50% en moyenne.

Lors de l’appel d’offres du 22 janvier (date de valeur le 23 jan-
vier), la banque a injecté un montant de 55,1 MMDH sous forme
d’avances à 7 jours.

Sur le marché boursier, le MASI a baissé de 1,9%, ramenant
sa performance depuis le début de l’année à 6,8%. Cette évolution
hebdomadaire reflète notamment des replis de 4% pour l'indice
de "l’Agroalimentaire", de 2,6% pour celui des "Bâtiments et ma-
tériaux de construction" et de 1,8% pour celui des "Banques".

Pour ce qui est du volume hebdomadaire des échanges, il est
passé d'une semaine à l'autre de 2,6 MMDH à près de 2,9
MMDH dont la quasi-totalité a été réalisée sur le marché central
actions.

Marché des changes (16 au 22 janvier) : Le dirham s'apprécie de 0,6% face au dollar (BAM)

Economie
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La 56e édition de la Foire inter-
nationale du livre du Caire,
qui se tient du 23 janvier au 5

février sous le thème "Lis … Au
commencement fut le Verbe", est
marquée par une participation ma-
rocaine distinguée aux différentes
manifestations et activités de cette
manifestation littéraire.

Le Maroc participe à cette mani-
festation culturelle par un stand sous
l'égide du ministère de la Jeunesse,
de la Culture et de la Communica-
tion, réunissant plusieurs exposants
et maisons d'édition.

Lors d’une rencontre organisée
samedi dans le cadre de cette Foire,
le poète et traducteur marocain
Mbarek Sryfi a présenté son expé-
rience dans le domaine de la traduc-
tion littéraire, soulignant les défis liés
à la traduction en langue anglaise de
la littérature arabe en général, et de
la littérature marocaine en particu-
lier, compte tenu des différences en
termes de contexte et de culture
entre les deux langues. 

La traduction d’une œuvre d’une
langue à une autre nécessite de saisir
"l’âme" de l’œuvre originale afin de
préserver sa beauté et sa touche
créative, a-t-il ajouté. Il a rappelé, par
ailleurs, que la traduction qu'il a réa-
lisée d’un recueil de nouvelles de
l’écrivain et romancier marocain
Mohamed Zafzaf  a constitué "la
porte qui lui a permis d'accéder" au
lecteur européen. "Il m’a fallu trans-

mettre une image positive de la litté-
rature arabe et des Arabes", a-t-il ex-
pliqué. Qualifiant la traduction de
"soft power" qui jette des ponts de
communication culturelle entre les
civilisations et les peuples, le traduc-
teur marocain a appelé à la nécessité
d’institutionnaliser la traduction
dans le monde arabe en tant qu’acte
culturel.

Il a, en outre, fait observer que le
traducteur occidental ne rencontre
pas les mêmes obstacles que le tra-
ducteur arabe "qui s’évertue à trans-

mettre la culture arabe au monde oc-
cidental".  Pour sa part, le poète Said
Kobrit a pris part à une soirée artis-
tique au titre de la 4e journée de
cette Foire, aux côtés d'autres poètes
arabes, d'Amérique Latine, d'Asie et
d'Europe. 

Dans une déclaration à la MAP,
Said Kobrit s'est dit fier de sa parti-
cipation aux activités de la Foire in-
ternationale du livre du Caire,
ajoutant que la présence marocaine
aux éditions successives de cette
Foire offre une occasion "d'exposer

la créativité artistique et intellectuelle
qui caractérise l'identité marocaine
plurielle".

La 56e édition de la Foire inter-
nationale du livre du Caire, qui réu-
nit 1.345 éditeurs de 80 pays arabes
et étrangers, avec le Sultanat d'Oman
comme invité d’honneur, est mar-
quée par diverses activités, dont des
rencontres littéraires, des débats in-
tellectuels et des spectacles artis-
tiques, avec la participation d'une
pléiade de penseurs et de créateurs
du monde entier. 

Participation marocaine distinguée à 
la Foire internationale du livre du Caire

La ville de Marrakech a vibré, sa-
medi soir, au rythme des derniers
échos de la troisième édition du

Festival international du conte, un ren-
dez-vous culturel incontournable qui cé-
lèbre la richesse du patrimoine
immatériel et offre une plateforme
unique de rencontre entre les conteurs
du monde entier et un public avide de
découvertes artistiques.

Organisée sous le Haut Patronage de
Sa Majesté le Roi Mohammed VI, cette
manifestation, initiée par le World Sto-
rytelling Cafe et l’Union des conteurs
pour l’innovation culturelle et l’art du
conte, a rassemblé près de 100 conteurs
issus de 30 pays, offrant une program-
mation riche et variée autour de l’art an-
cestral du récit.

Le festival, qui jouit d’une renommée
internationale, ambitionne de promou-
voir les valeurs de tolérance, de coexis-

tence et d’échange culturel à travers le
conte, tout en valorisant la culture ma-
rocaine sur la scène mondiale.

La soirée de clôture a été marquée
par un vibrant hommage aux conteurs
Nadia Alaoui Balghiti et John Row ayant
remporté le prix de "Conteurs d'Or" de
Marrakech, ainsi que par l'annonce des
organisateurs d'un nouveau record
Guinness pour la plus longue session de
conte ininterrompue de 120 heures
tenue sur la mythique place Jemaa El-
Fna. Des dizaines de conteurs renom-
més venus des quatre coins du monde
se sont relayés pour raconter des récits
mêlant traditions locales et histoires uni-
verselles. 

Ce marathon narratif  a transformé
la place historique en un espace vibrant,
où petits et grands se sont rassemblés
pour s’émerveiller devant des récits al-
liant mythes, légendes et témoignages

culturels. A l'occasion, le directeur du
festival, Zouheir El Khaznaoui, a déclaré
à la MAP que cette initiative célèbre l'es-
prit de Marrakech et met en valeur l’uni-
versalité de l’art du conte. 

"Nous espérons rappeler au monde
que ce patrimoine immatériel conserve
encore aujourd’hui une capacité unique
à rassembler et à émerveiller dans une
quête universelle de sens", a-t-il affirmé.

De son côté, le conteur britannique
John Row a relevé que participer à une
expérience de cette envergure, ici à Mar-
rakech, est inoubliable. Voir des
conteurs de tous horizons partager leurs
récits sans interruption est "véritable-
ment magique."

Il a également mis en avant la portée
universelle du conte, transcendant les
frontières et les générations.

Placée sous le thème "Saison des
contes – contes de Bahja" , cette édition,

met un point d’honneur à inclure davan-
tage de femmes conteuses dans cet uni-
vers, tout en faisant la promotion de la
paix à travers la narration et en renfor-
çant le rayonnement de la culture maro-
caine à l’international.

Les activités, réparties entre la mé-
dina, les universités et les institutions
culturelles de la région Marrakech-Safi,
ont inclus des ateliers destinés aux
jeunes et aux enfants, des spectacles ani-
més par des conteurs émergents, ainsi
que des débats autour de thèmes tels que
l’utilisation thérapeutique des mythes,
l’avenir de la narration dans l’éducation
et l’intégration des récits dans les pra-
tiques de santé mentale.

À travers cette édition, le festival a
témoigné de l’esprit d’ouverture et de
convivialité qui caractérise les Marrak-
chis, tout en célébrant la diversité des
cultures et l’universalité des histoires. 

Clôture en apothéose de la 3ème édition du Festival international du conte
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“Vol à haut risque” domine le box-office 
Art & culture

Le film "Vol à haut
risque", réalisé par
Mel Gibson, domine

le box-office nord-américain
au terme du dernier week-
end de janvier, selon les es-
timations publiées dimanche
par le cabinet spécialisé
Exhibitor Relations. 

Ce long-métrage d'ac-
tion va engranger 12 mil-
lions de dollars sur le
week-end aux Etats-Unis et
au Canada pour sa première
semaine d'exploitation. 

Avec Mark Wahlberg,
Michelle Dockery et Topher
Grace, le film retrace le
voyage en avion d'un agent
fédéral américain chargé
d'escorter un mafieux re-
penti. 

"Vol à haut risque" chipe
la première place du classe-
ment à "Mufasa", qui se
classe deuxième avec 8,7
millions de dollars de re-
cettes sur le week-end.

Depuis sa sortie en
salles, il y a six semaines, ce
long-métrage animé hyper-
réaliste a cumulé un total de

plus de 220 millions de dol-
lars - pour un budget de
production de 200 millions. 

La comédie aux dia-
logues salés et aux situations
politiquement incorrectes
"One of  Them Days", avec

la chanteuse américaine
SZA à l'affiche, occupe la
troisième marche du po-
dium, engrangeant 8 mil-
lions de dollars sur le
week-end. 

Viennent ensuite "Sonic

3", estimé à 5,5 millions de
dollars sur le week-end et
226 millions pour six se-
maines d'exploitation, puis
"Vaiana 2" et ses 4,3 mil-
lions (450 millions en neuf
semaines). 

Des activités culturelles
et artistiques ont été
organisées, dimanche à

Berkane, en célébration du
Nouvel An amazigh (Id Yen-
nayer 2975).

Un programme riche et
varié en animations et activités
a été concocté par la Direction
régionale du ministère de la Jeu-
nesse, de la culture et de la com-

munication - département de la
Culture- pour célébrer cet évé-
nement qui reflète l’attache-
ment des Marocains à leur
patrimoine culturel.

Cette célébration a constitué
une occasion pour mettre en va-
leur le patrimoine amazigh et
contribuer à sa promotion au
moyen d’activités culturelles et
artistiques, en plus de transmet-

tre ce legs culturel unique aux
générations montantes.

Pour les organisateurs, la cé-
lébration du Nouvel an amazigh
s'inscrit dans la continuité de la
décision Royale annoncée par le
Souverain d’instaurer le 14 jan-
vier, correspondant au premier
jour de l’année amazighe,
comme jour férié officiel au
Maroc. La célébration de cet

important événement a débuté
dans une ambiance festive au
centre de formation féminine
de Berkane qui a abrité une ma-
tinée éducative au profit des en-
fants, marquée notamment par
un atelier d'initiation à l'écriture
Tifinagh animé par le calli-
graphe Noureddine Madrane, et
par un spectacle captivant de
contes présenté par Mohamed
Salmi et Soulaymane Zayni.

Une exposition qui offre à
voir des habits et des costumes
traditionnels amazighs, ainsi
que certaines spécificités de la
cuisine traditionnelle ancestrale,
était également au menu. Les
activités programmées se sont
poursuivies dans la soirée avec
l’organisation d’une rencontre
scientifique sur le patrimoine et
la culture amazigh dans l’espace
Bni Znassen.

Les intervenants ont souli-
gné, à cette occasion, la richesse
du patrimoine amazigh du
Royaume, notant l’impératif  de
la conjugaison des efforts pour
la préservation de la langue et
de la culture amazighes, consi-
dérées comme une richesse na-
tionale et un patrimoine

commun à tous les Marocains.
Ils ont, dans ce sens, mis en

avant les orientations et les ini-
tiatives royales en matière de
promotion et de valorisation du
patrimoine national amazigh.

Le public a été convié par la
suite à des spectacles de chant
et de musique haut en couleur,
puisés dans le folklore populaire
amazigh, en plus de lectures
poétiques.

Dans une déclaration à la
MAP, Youssef  El Meliani, de la
Direction régionale du minis-
tère de la Jeunesse, de la culture
et de la communication - Dé-
partement de la Culture-, a in-
diqué que cette manifestation
vise à valoriser et préserver le
patrimoine amazigh.

Cette célébration s’inscrit
également dans le cadre des ef-
forts déployés par le ministère
pour préserver l’identité du
Royaume, riche de ses diverses
composantes, et protéger son
patrimoine culturel, a-t-il ajouté,
notant que la Direction régio-
nale a tenu, par l’occasion, à
présenter un programme riche
et varié pour satisfaire tous les
goûts.

Exposition   
Une exposition des œuvres des artistes

plasticiens Mohamed Mikou et Hassan
Hmimidi a été inaugurée samedi soir à Fès
sous le thème "Éclats". Cette exposition,
qui se poursuivra jusqu’au 16 février, offre
une rencontre exceptionnelle entre l’univers
de l’art plastique et celui de la photographie
pour tisser une toile créative riche en signi-
fications et en messages.

L’exposition présente plus de 32 œuvres
de tailles différentes dans lesquelles cou-
leurs et lumières s’entremêlent harmonieu-
sement pour mettre en avant des
thématiques diverses, notamment les sym-
boles nationaux, le patrimoine marocain au-
thentique, la citoyenneté et le soufisme.

Dans une déclaration à la MAP, l’artiste
plasticien Mohamed Mikou a indiqué que
cette exposition propose un voyage spirituel
unique à travers l’image et les couleurs, mê-
lant peinture et photographie. Il a relevé
que ses œuvres reflètent des thématiques
liées à la citoyenneté, au soufisme et aux
symboles marocains authentiques. 

De son côté, le photographe Hassan
Hmimidi a expliqué qu’il s’appuie dans ses
œuvres sur la technique du "mouvement",
en transformant des photographies captu-
rées en véritables tableaux artistiques.

Célébration à Berkane du Nouvel An amazigh

Bouillon

de culture
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Seizième chapitre

Renvoyer le comte… me trouver
seule avec lui, après ce qui vient d’arriver,
c’est ce qui m’est impossible. Le pauvre
homme ! il n’est point méchant, au
contraire ; il n’est que faible. Cette âme
vulgaire n’est point à la hauteur des nô-
tres. Pauvre Fabrice ! que ne peux-tu être
ici un instant avec moi, pour tenir conseil
sur nos périls ! 

La prudence méticuleuse du comte
gênerait tous mes projets, et d’ailleurs il
ne faut point l’entraîner dans ma perte…
Car pourquoi la vanité de ce tyran ne me
jetterait-elle pas en prison ? J’aurai
conspiré… quoi de plus facile à prouver
? Si c’était à sa citadelle qu’il m’envoyât
et que je pusse à force d’or parler à Fa-
brice, ne fût-ce qu’un instant, avec quel
courage nous marcherions ensemble à
la mort ! Mais laissons ces folies ; son
Rassi lui conseillerait de finir avec moi
par le poison ; ma présence dans les rues,
placée sur une charrette, pourrait émou-
voir la sensibilité de ses chers Parme-
sans… 

Mais quoi ! toujours le roman ! Hélas
! l’on doit pardonner ces folies à une
pauvre femme dont le sort réel est si
triste ! Le vrai de tout ceci, c’est que le
prince ne m’enverra point à la mort ;
mais rien de plus facile que de me jeter
en prison et de m’y retenir ; il fera cacher
dans un coin de mon palais toutes sortes
de papiers suspects comme on a fait
pour ce pauvre L…

Alors trois juges pas trop coquins,
car il y aura ce qu’ils appellent des pièces
probantes, et une douzaine de faux té-
moins suffisent. Je puis donc être
condamnée à mort comme ayant
conspiré ; et le prince, dans sa clémence
infinie, considérant qu’autrefois j’ai eu
l’honneur d’être admise à sa cour, com-
muera ma peine en dix ans de forteresse.
Mais moi, pour ne point déchoir de ce
caractère violent qui a fait dire tant de
sottises à la marquise Raversi et à mes
autres ennemis, je m’empoisonnerai bra-
vement. Du moins le public aura la
bonté de le croire ; mais je gage que le
Rassi paraîtra dans mon cachot pour
m’apporter galamment, de la part du
prince, un petit flacon de strychnine ou
de l’opium de Pérouse. 

Oui, il faut me brouiller très ostensi-
blement avec le comte, car je ne veux pas
l’entraîner dans ma perte, ce serait une
infamie ; le pauvre homme m’a aimée
avec tant de candeur ! Ma sottise a été de
croire qu’il restait assez d’âme dans un
courtisan véritable pour être capable
d’amour. Très probablement le prince
trouvera quelque prétexte pour me jeter
en prison ; il craindra que je ne perver-
tisse l’opinion publique relativement à
Fabrice.

Le comte est plein d’honneur ; à
l’instant il fera ce que les cuistres de cette
cour, dans leur étonnement profond, ap-
pelleront une folie, il quittera la cour. J’ai
bravé l’autorité du prince le soir du billet,
je puis m’attendre à tout de la part de sa
vanité blessée : un homme né prince ou-
blie-t-il jamais la sensation que je lui ai
donnée ce soir-là ? D’ailleurs le comte
brouillé avec moi est en meilleure posi-

tion pour être utile à Fabrice. Mais si le
comte, que ma résolution va mettre au
désespoir, se vengeait ?… Voilà, par
exemple, une idée qui ne lui viendra ja-
mais ; il n’a point l’âme foncièrement
basse du prince : le comte peut, en gé-
missant, contre-signer un décret infâme,
mais il a de l’honneur.

Et puis, de quoi se venger ? de ce
que, après l’avoir aimé cinq ans, sans
faire la moindre offense à son amour, je
lui dis : Cher comte ! j’avais le bonheur
de vous aimer : eh bien, cette flamme
s’éteint ; je ne vous aime plus ! mais je
connais le fond de votre cœur, je garde
pour vous une estime profonde, et vous
serez toujours le meilleur de mes amis. 

Que peut répondre un galant
homme à une déclaration aussi sincère ? 

Je prendrai un nouvel amant, du
moins on le croira dans le monde. Je
dirai à cet amant : Au fond le prince a
raison de punir l’étourderie de Fabrice ;
mais le jour de sa fête, sans doute notre
gracieux souverain lui rendra la liberté.
Ainsi je gagne six mois. Le nouvel amant
désigné par la prudence serait ce juge
vendu, cet infâme bourreau, ce Rassi…
il se trouverait anobli, et dans le fait, je
lui donnerais l’entrée de la bonne com-
pagnie.

Pardonne, cher Fabrice ! un tel effort
est pour moi au-delà du possible. Quoi !
ce monstre, encore tout couvert du sang
du comte P. et de D. ! il me ferait éva-
nouir d’horreur en s’approchant de moi,
ou plutôt je saisirais un couteau et le
plongerais dans son infâme cœur. Ne me
demande pas des choses impossibles ! 

Oui, surtout oublier Fabrice ! et pas
l’ombre de colère contre le prince, re-
prendre ma gaieté ordinaire, qui paraîtra
plus aimable à ces âmes fangeuses, pre-
mièrement, parce que j’aurai l’air de me
soumettre de bonne grâce à leur souve-
rain ; en second lieu, parce que, bien loin
de me moquer d’eux, je serai attentive à
faire ressortir leurs jolis petits mérites ;
par exemple, je ferai compliment au
comte Zurla sur la beauté de la plume
blanche de son chapeau qu’il vient de
faire venir de Lyon par un courrier, et
qui fait son bonheur. 

Choisir un amant dans le parti de la
Raversi. Si le comte s’en va, ce sera le
parti ministériel ; là sera le pouvoir. Ce
sera un ami de la Raversi qui régnera sur
la citadelle, car le Fabio Conti arrivera au
ministère.

Comment le prince, homme de
bonne compagnie, homme d’esprit, ac-
coutumé au travail charmant du comte,
pourra-t-il traiter d’affaires avec ce bœuf,
avec ce roi des sots qui toute sa vie s’est
occupé de ce problème capital : les sol-
dats de Son Altesse doivent-ils porter sur
leur habit, à la poitrine, sept boutons ou
bien neuf  ? Ce sont ces bêtes brutes fort
jalouses de moi, et voilà ce qui fait ton
danger, cher Fabrice ! ce sont ces bêtes
brutes qui vont décider de mon sort et
du tien ! Donc, ne pas souffrir que le
comte donne sa démission ! qu’il reste,
dût-il subir des humiliations ! il s’imagine
toujours que donner sa démission est le
plus grand sacrifice que puisse faire un
premier ministre ; et toutes les fois que
son miroir lui dit qu’il vieillit, il m’offre

ce sacrifice ; donc brouillerie complète
oui, et réconciliation seulement dans le
cas où il n’y aurait que ce moyen de l’em-
pêcher de s’en aller.

Assurément, je mettrai à son congé
toute la bonne amitié possible ; mais
après l’omission courtisanesque des
mots procédure injuste dans le billet du
prince, je sens que pour ne pas le haïr j’ai
besoin de passer quelques mois sans le
voir. Dans cette soirée décisive, je n’avais
pas besoin de son esprit ; il fallait seule-
ment qu’il écrivît sous ma dictée, il
n’avait qu’à écrire ce mot, que j’avais ob-
tenu par mon caractère : ses habitudes
de bas courtisan l’ont emporté. Il me di-
sait le lendemain qu’il n’avait pu faire si-
gner une absurdité par son prince, qu’il
aurait fallu des lettres de grâce : eh, bon
Dieu ! avec de telles gens, avec ces
monstres de vanité et de rancune qu’on
appelle des Farnèse, on prend ce qu’on
peut. 

À cette idée, toute la colère de la du-
chesse se ranima. Le prince m’a trom-
pée, se disait-elle, et avec quelle lâcheté
!… Cet homme est sans excuse : il a de
l’esprit, de la finesse, du raisonnement ;
il n’y a de bas en lui que ses passions.
Vingt fois le comte et moi nous l’avons
remarqué, son esprit ne devient vulgaire
que lorsqu’il s’imagine qu’on a voulu
l’offenser. Eh bien ! le crime de Fabrice
est étranger à la politique, c’est un petit
assassinat comme on en compte cent
par an dans ses heureux états, et le comte
m’a juré qu’il a fait prendre les renseigne-
ments les plus exacts, et que Fabrice est
innocent. Ce Giletti n’était point sans
courage ; se voyant à deux pas de la fron-
tière, il eut tout à coup la tentation de se
défaire d’un rival qui plaisait. 

La duchesse s’arrêta longtemps pour
examiner s’il était possible de croire à la
culpabilité de Fabrice : non pas qu’elle
trouvât que ce fût un bien gros péché,
chez un gentilhomme du rang de son
neveu, de se défaire de l’impertinence
d’un histrion ; mais, dans son désespoir,
elle commençait à sentir vaguement
qu’elle allait être obligée de se battre
pour prouver cette innocence de Fa-
brice. Non, se dit-elle enfin, voici une
preuve décisive ; il est comme le pauvre
Pietranera, il a toujours des armes dans
toutes ses poches, et, ce jour-là, il ne por-
tait qu’un mauvais fusil à un coup, et en-
core, emprunté à l’un des ouvriers. 

Je hais le prince parce qu’il m’a trom-
pée et trompée de la façon la plus lâche
; après son billet de pardon, il a fait en-
lever le pauvre garçon à Bologne, etc.
Mais ce compte se réglera. Vers les cinq
heures du matin, la duchesse, anéantie
par ce long accès de désespoir, sonna ses
femmes ; celles-ci jetèrent un cri. En
l’apercevant sur son lit, tout habillée,
avec ses diamants, pâle comme ses draps
et les yeux fermés, il leur sembla la voir
exposée sur un lit de parade après sa
mort. Elles l’eussent crue tout à fait éva-
nouie, si elles ne se fussent rappelé
qu’elle venait de les sonner. Quelques
larmes fort rares coulaient de temps à
autre sur ses joues insensibles ; ses
femmes comprirent par un signe qu’elle
voulait être mise au lit.

(A suivre)
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Pour la première semaine après
son retour à la Maison Blanche,
Donald Trump a placé la tech-
nologie au premier plan, en fai-

sant figurer des magnats du secteur en
bonne place lors de son investiture et en
annonçant des investissements consé-
quents dans les infrastructures en intel-
ligence artificielle (IA).

Au-delà des noms connus comme
Elon Musk (Tesla, SpaceX, X), Mark
Zuckerberg (Meta) et Jeff  Bezos (Ama-
zon), voici plusieurs personnalités de la
tech qui exercent également une in-
fluence importante sur le républicain

David Sacks, le conseiller en IA et
cryptomonnaies de Donald Trump, est
un investisseur et un défenseur des
cryptos. Il était aux côtés du président
jeudi lors de la signature d'un décret vi-
sant à déréglementer ce secteur enta-
ché de scandales.

Comme Elon Musk, il est né en
Afrique du Sud et appartient à la
"mafia PayPal" - du nom de la société
de paiements en ligne dont il a été l'un
des premiers dirigeants -, un groupe de
pionniers de l'internet qui sont deve-
nus des acteurs importants de la Sili-
con Valley.

Il co-anime le podcast All-In, très
populaire parmi les leaders conserva-
teurs du milieu des technologies, et a
participé pendant la campagne à l'or-
ganisation d'une collecte de fonds pour

Trump. Fervent défenseur de la déré-
glementation, il a aussi assisté à l'annu-
lation par M. Trump d'un décret de
l'administration de son prédécesseur,
Joe Biden, qui fixait certains garde-
fous aux technologies d'IA.

Figure libertarienne de la Silicon
Valley depuis trois décennies, Peter
Thiel a permis à David Sacks de faire
ses débuts chez PayPal, dont il a aussi
congédié le cofondateur, Elon Musk. 

Il a également été l'un des premiers
investisseurs de Facebook et le mentor
de son fondateur, Mark Zuckerberg.

L'investisseur d'origine allemande,
qui a passé une partie de sa jeunesse en
Afrique australe, a d'abord affiché ses
positions de droite à l'université de
Stanford

Il s'oppose ainsi depuis longtemps
à ce qu'il considère comme des excès
libéraux dans le domaine de l'enseigne-
ment supérieur et de la réglementation
gouvernementale.

Si son implication dans la dernière
campagne de Donald Trump a été
moindre qu'en 2016, pour le premier
mandat du républicain, l'influence de
Thiel persiste à travers son protégé, le
vice-président J.D. Vance, qu'il a pré-
senté à Trump.

Elle s'exerce également par le biais
de ses investissements dans les entre-
prises de défense Palantir et Anduril,
qui devraient gagner du territoire au

Pentagone. Peter Thiel possède une im-
posante demeure à Washington, la capi-
tale des États-Unis, où il a organisé une
fête la veille de l'investiture de Donald
Trump - Mark Zuckerberg, Sam Altman
(OpenAI) et J.D. Vance figuraient sur la
liste des invités.

Né et élevé dans le Midwest améri-
cain, Marc Andreessen s'est fait connaî-
tre en tant que cofondateur de la société
de services informatiques Netscape
dans les années 1990, avant de devenir,
sur le tard, un fervent soutien de
Trump.

Bien qu'il ait auparavant soutenu les
démocrates, l'investisseur a fait part de
sa frustration croissante au sujet des ré-
glementations strictes de l'administra-
tion Biden en matière de
cryptomonnaies, contre lesquelles il
s'est évertué à lutter. Pendant la période
de transition qui a suivi l'élection prési-
dentielle de novembre, M. Andreessen
s'est rendu régulièrement à Mar-a-Lago,
la résidence de Donald Trump en Flo-
ride, pour l'aider dans la préparation de
son nouveau mandat.

Sa société de capital-risque, An-
dreessen Horowitz, a soutenu de
grandes entreprises technologiques
telles que Twitter (aujourd'hui X),
AirBnb et Coinbase. Il est aussi l'un des
membres les plus anciens du conseil
d'administration de Meta.

Marc Andreessen, comme ses pairs,

est un "accélérationniste" convaincu: il
fait partie d'un mouvement de la Silicon
Valley qui estime que toute restriction
au développement technologique,
même motivée par des risques poten-
tiels pour la société, est préjudiciable au
progrès de l'humanité.

"Les décès qui auraient pu être évi-
tés par une IA dont on a empêché la
création constituent une forme de
meurtre", a-t-il notamment écrit dans
son "Manifeste du techno-optimiste"
fin 2023.

Prodige scolarisé à domicile, Palmer
Luckey n'avait que 21 ans lorsqu'il a
vendu sa société de réalité virtuelle
Oculus à Facebook pour 2 milliards de
dollars en 2014.

Mais son soutien affiché à Trump l'a
rendu indésirable aux yeux du géant des
réseaux sociaux, qu'il a quitté en 2017.

Son entreprise actuelle, Anduril In-
dustries, s'est imposée comme un acteur
majeur de la technologie militaire, déve-
loppant des systèmes alimentés par l'IA,
notamment des tours de surveillance
autonomes et des intercepteurs de
drones.

Le groupe, dont Peter Thiel est l'un
des principaux bailleurs de fonds, a ra-
pidement élargi ses contrats de défense,
et ses technologies ont été utilisées pour
diverses applications militaires, de la sé-
curité des frontières aux opérations sur
le champ de bataille en Ukraine. 

Avec la victoire de Trump, la Silicon Valley
de droite débarque à Washington
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Liga

Le FC Barcelone en 
démonstration face à Valence

Frustré le week-end dernier par Ge-
tafe (1-1), le FC Barcelone a repris sa
marche en avant en Liga dimanche
en signant un nouveau festival offen-

sif  face à Valence (7-1), et profité du faux-pas
de l'Atlético Madrid pour se rapprocher de la
deuxième place.

Bien lancé par une ouverture du score
précoce de Frenkie de Jong (3e) et un
deuxième but de Ferran Torres (9e), le Barça
a ensuite déroulé pour s'imposer 7-1, avec no-
tamment un doublé de Fermin Lopez (25e,
45+4) et deux autres réalisations des inévita-
bles Raphinha (14e) et Robert Lewandowski
(66e), pourtant remplaçant au coup d'envoi.

Le défenseur espagnol Cesar Tarrega en
a inscrit une septième en détournant la frappe
de Ferran Torres dans son propre but (75e).

Le N.9 valencian Hugo Duro, qui avait
obtenu un pénalty finalement annulé après in-
tervention de la VAR pour une faute sur Jules
Koundé au départ de l'action, avait sauvé
l'honneur à l'heure de jeu (59e).

Une nouvelle démonstration qui permet
au club catalan (3e, 42 points) de renouer avec
le succès en championnat pour la première
fois depuis début décembre, et de revenir à
trois longueurs de l'Atlético Madrid (2e, 45
points), tenu en échec par Villarreal samedi (1-
1).

Les hommes d'Hansi Flick, déjà qualifiés
pour les huitièmes de finale de la Ligue des
champions après leur folle remontée contre
Benfica (5-4) mardi, ont désormais rendez-
vous avec l'Atalanta mercredi pour la dernière
journée de la phase de ligue, avant de retrou-

ver Valence en quarts de finale de Coupe du
Roi le 6 février prochain.

Plus tôt dans l'après-midi, l'Athletic Bilbao
(4e, 40 points) a été accroché à San Mamés (1-
1) par le promu Leganés (16e, 23 points) et a
manqué l'opportunité de maintenir la pression
sur le Barça.

Son voisin basque de la Real Sociedad (9e,
28 points) s'est fait surprendre et corriger (3-
0) à Anoeta par Getafe (14e, 23 points), avec
notamment deux réalisations de l'ancien Bar-
celonais Carles Perez.

Porté par un doublé express du buteur an-
golais Randy Nteka (80e, 83e), le Rayo Valle-
cano (7e, 29 points) a lui fait un bond au
classement en renversant (2-1) Gérone (8e, 28
points), dont c'est la troisième défaite consé-
cutive toutes compétitions confondues. 

Sport

Ligue 1

L'OM tombe à Nice, Brest se prépare
avant le Real, Lyon stagne 
L'OM, dauphin de Ligue 1, a laissé filé

des points contre Nice (2-0) qui s'est
replacé au pied du podium, tandis que

l'OL a été freiné par Nantes et que Brest et
Lens ont remporté des succès précieux pour la
course aux places européennes.

Après cette défaite, l'OM n'est plus le so-
lide deuxième du championnat qu'il était depuis
plusieurs semaines: les Marseillais voient en
effet revenir Monaco (3e, 34 pts) à trois points
et Nice à quatre.

Porté par leur capitaine Dante qui a été im-
périable en défense, Nice a marqué un grand
coup en étant efficace en attaque contre l'OM,
souvent solide à l'extérieur jusque-là.

Dans les tribunes, la rencontre a été mar-
quée par des banderoles et des chants virulents

des supporteurs niçois.
Nice (4e, 33 pts), qui est enfin devenu fort

contre les hauts du classement, est passé devant
Lille (5e, 32 pts) en profitant de la défaite sa-
medi des Nordistes.

En revanche, l'OL s'éloigne du podium et
stagne à la 6e place après son nul face à Nantes
(1-1), arraché par les Canaris en toute fin de
match.

Un deuxième match sans victoire en
championnat pour Pierre Sage - fragilisé - et
ses joueurs qui voient Lens revenir à égalité
de points après son court succès contre An-
gers (1-0).

Les Sangs et Or, sans Kevin Danso blessé
mais dominateurs dans le jeu, ont empoché des
points importants grâce au but de Przemyslaw

Frankowski au retour des vestiaires (49e).
De son côté, et grâce au but de Ludovic

Ajorque, Brest (8e, 28 pts) a remporté une vic-
toire précieuse face au Havre (1-0) dans cette
course aux places européennes. Et surtout, les
joueurs d'Eric Roy ont engrangé de la
confiance avant d'affronter le Real Madrid mer-
credi en Ligue des champions.

Les Normands, qui n'ont plus gagné de-
puis en Ligue 1 depuis novembre, sont lanterne
rouge avec 13 points, dépassés par Montpellier
(17e, 15 pts), qui a enchaîné dimanche un
deuxième succès consécutif  (2-1) contre Tou-
louse (10e, 25 pts). En reversant le Téfécé, ils
obtiennent leur première victoire à l'extérieur
cette saison et se retrouvent à deux points de
Rennes (16e), barragiste.

Serie A

L'Inter Milan
suit le rythme
de Naples 
L'Inter Milan reste sur les talons de Naples:

le champion d'Italie en titre a répondu au
leader, vainqueur de la Juventus Turin sa-

medi (2-1) avec une démonstration (4-0) sur le ter-
rain du mal classé Lecce dimanche lors de la 22ème
journée.

A trois jours de la réception de Monaco en
Ligue des champions qui peut lui permettre de dé-
crocher sa qualification directe pour les 8ème de fi-
nale, l'Inter n'a eu besoin que de six minutes pour
prendre l'avantage.

Sur un ballon mal dégagé par Lecce, Marcus
Thuram a mystifié deux défenseurs avec une série
de dribbles pour servir idéalement Davide Frattesi.

Après deux buts refusés, Lautaro Martinez a fini
par doubler la mise en profitant d'une nouvelle er-
reur défensive de Lecce d'une frappe dans la lucarne
(39) pour son sixième but en huit matches.

A l'heure de jeu,les Nerazzurri ont définitive-
ment assommé Lecce (17ème avec un point
d'avance sur le premier relégable) avec deux buts en
quatre minutes, par Denzel Dumfries (57) et un pe-
nalty de Mehdi Taremi (61).

Grâce à cette 15ème victoire de sa saison, sa
huitième de suite en déplacement en ayant concédé
seulement deux buts, l'Inter (2e, 50 pts) est revenu
à trois points de Naples (53 pts), mais a toujours un
match de moins.

Le titre 2025 pourrait se jouer le 2 mars lorsque
le Napoli recevra l'Inter à l'occasion de la 27ème
journée.

"Depuis cinq mois, on joue un match tous les
trois jours, cette équipe a de la ressource, elle l'a
montré ce soir", s'est réjoui Simone Inzaghi qui a
signé sa 200ème victoire en 332 matches, un record
de précocité pour un entraîneur de Serie A.

Le week-end prochain, l'Inter retrouve son
grand rival, l'AC Milan qui l'avait battu (2-1) durant
la phase aller avant de récidiver en finale de la Su-
percoupe d'Italie (3-2) et qui a arraché dimanche
une victoire miraculeuse contre le promu Parme (3-
2) avec deux buts dans le temps additionnel.

Mené 2 à 1 depuis la 80ème minute, le Milan,
laborieux, a renversé Parme devant un stade de San
Siro incrédule, avec des buts de Tijjani Reijnders
(90+2) et de Samuel Chukwueze (90+5).

L'équipe de Sergio Conceiçao qui restait sur une
nette défaite en championnat face à la Juventus
Turin (2-0), est passée grâce à ce succès de la 9ème
à la 6ème place (34 pts).

Si elle a perdu tout espoir d'être championne
d'Italie, avec ses 19 points de retard sur le leader Na-
ples, elle s'est rapproché de la Juve (5ème, 37 pts).

Les Rossoneri accusent cinq points de retard
sur la Lazio qui occupe la 4ème place, la dernière -
-pour l'instant-- qualificative pour la C1, mais qui a
laissé passer de l'occasion d'accroitre son avance en
s'inclinant dans la soirée à domicile face à la Fio-
rentina (2-1), dont la dernière victoire remontait
au 8 décembre.

Signe de la grande nervosité régnant au sein
du club lombard, Conceiçao a eu une alterca-
tion, au coup de sifflet final, sur le terrain et de-
vant les caméras de télévision, avec Davide
Calabria.

"Quand vos enfants se comportent mal, il
faut agir", a simplement réagi Conceiçao qui a
remplacé à la pause Rafael Leao et Theo Her-
nandez.
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Le Kenyan Alfonce Kigen Kibiwott et
l'Éthiopienne Beyenne Tifri Tsegaye ont
remporté la 35e édition du Marathon in-
ternational de Marrakech, tenue di-

manche, sous le Haut Patronage de Sa Majesté le
Roi Mohammed VI.

Alfonce Kigen Kibiwott a parcouru l'épreuve
en 2h08mn47s, suivi des Marocains Soufiyan Bou-
qantar (2h09mn13s) et Omar Ait Chitachen
(2h09mn25s).

Chez les dames, Beyenne Tifri Tsegaye a par-
couru la distance de l'épreuve (42,195 km) en un
temps de 2h25m44s, devançant la Marocaine Ou-
maima Saoud (2h29m51s) et sa compatriote Bekele
Abebech Afework (2h30m39s).

Pour ce qui est du semi-marathon, l’athlète ma-

rocain Aziz Aitourkia a remporté la première place
en parcourant la distance de l'épreuve (21,975 km)
en un temps de 1h1mn35s, devançant le Kényan
Langat Leonard Kipkoech (1h1mn38s) et son
compatriote Mousaab Hadout (1h1mn39s).

Chez les dames, le titre est revenu à la Bahreïnie
Violah Jepchumba Kilonzoa, qui a réalisé un temps
de 1h10m42s, devançant les Marocaines Kawtar
Kahhaz (1h11m31s) et Nazha Mchrouh
(1h11m59s).

Lors de la cérémonie de remise des prix,
tenue en présence notamment du Secrétaire gé-
néral de la Wilaya de la région Marrakech-Safi,
de plusieurs élus, ainsi que de personnalités ci-
viles et militaires, Alfonce Kigen Kibiwott et
Beyenne Tifri Tsegaye ont exprimé leur joie de

remporter cette 35e édition. 
Ils ont souligné que cette victoire est le fruit

d’entraînements intensifs, saluant, par la même oc-
casion, les excellentes conditions mises en place par
les organisateurs pour garantir le succès de cet évè-
nement.

De leur côté, les athlètes marocains Aziz Ai-
tourkia, vainqueur du semi-marathon, et Kawtar
Kahhaz, qui a remporté la deuxième place chez les
dames, ont affirmé que ces performances ont été
possibles grâce à un travail acharné, tout en recon-

naissant le niveau élevé des participants. 
Ainsi, ils se sont engagés à redoubler d’efforts

pour réaliser de meilleurs résultats dans les pro-
chaines éditions.

Dans une déclaration à la MAP, le président de
l'Association Grand Atlas et directeur du Mara-
thon, Mohamed Knidri, a noté que cette édition a
été une réussite exceptionnelle, tant au niveau de
l’organisation que de la qualité des participants. Il
a, à cet égard, exprimé ses remerciements aux au-
torités locales pour les efforts déployés afin de ga-
rantir le bon déroulement de l’événement. M.
Knidri a également loué les performances remar-
quables enregistrées lors des différentes compéti-
tions.

Organisée par l'Association le Grand Atlas
(AGA), en collaboration avec le Ministère de l’Édu-
cation Nationale, du Préscolaire et des Sports, la
Fédération Royale Marocaine d’Athlétisme, la Wi-
laya de la région Marrakech-Safi et le conseil com-
munal de Marrakech, cette compétition a vu la
participation de plus de 15.000 athlètes, dont plus
de 110 coureurs d’élite, issus des quatre coins du
monde.

Depuis 2013, le Marathon est classé au 11è
rang mondial et a reçu en 2020 le label de World
Athletics, le rendant qualificatif  pour les Cham-
pionnats du Monde et les Jeux Olympiques.

Cette édition a également été marquée par une
course au profit des enfants, une "Course de bien-
venue" de 5 km ouvert à tous, organisée le 25 jan-
vier, dans l’objectif  de familiariser les athlètes au
climat et à l’ambiance de la ville de Marrakech et
une "Journée Sans Voitures" sous le thème "Envi-
ronnement et Sécurité Routière au cœur des prio-
rités". 

El Khannouss offre la victoire à Leicester face à Tottenham
L'international marocain Bilal El

Khannouss a offert la victoire à
son équipe de Leicester en ins-

crivant le but de la victoire face à Tot-
tenham (1-2), dimanche pour le
compte de la 23e journée de Premier
League. Les Spurs avaient pourtant
bien entamé la rencontre en prenant
les devants à la demi-heure de jeu
grâce à Richarlison (1-0, 33e), mais
Leicester a réussi à renverser la vapeur
en seconde période.

Le capitaine, Jamie Vardy, a
d'abord permis aux Foxes d'égaliser
dès la reprise sur un excellent service
de Bobby De Cordova-Reid (1-1, 46e).

Quatre minutes plus tard, El Khan-
nouss a réussi à placer un tir du pied
droit depuis l'extérieur de la surface de
réparation, donnant ainsi l'avantage
aux hommes de Ruud Van Nistelrooy
(1-2, 50e).

La belle performance du Lion de
l'Atlas lui a permis de glaner le trophée
d'homme du match au terme de cette
confrontation dans le nord de Lon-
dres.

Grâce à ce score, Leicester sort de
la zone de relégation pour se retrouver
au 17e rang avec 17 points, tandis que
les Spurs régressent à la 15e place avec
23 points. 

Tour du Sahel en Mauritanie

Sidi Ali Unlock remporte le titre par équipes
L’équipe continentale maro-

caine Sidi Ali Unlock a rem-
porté le titre du Tour du Sahel

cycliste en Mauritanie, au terme de la
cinquième et ultime étape disputée di-
manche à Nouakchott, sur un circuit
fermé de 100,5 km.

Sidi Ali Unlock a terminé en tête du
classement par équipes, avec un total

de 30h 43:33, à 6:53 d’Agadir Vélo
Propulsion, deuxième.

En individuel, le Néerlandais Stefan
Verhoeff  a décroché le titre en un total
de 10h 12:11, devant les Marocains
Anas Aït El Abdia, deuxième à 7 se-
condes, El Houcine Sabbahi, 3e (15
sec) et Zouhair Rahil, 4e (à 1:09).

La cinquième et dernière étape a

été remportée par le Néerlandais Bram
Van Herk, qui a devancé les Marocains
Ilyas Sakini et Brahim Sabbahi.

La cinquième édition de ce tour,
qui figure dans le calendrier de
l'Union cycliste internationale (caté-
gorie 2.2), s’est déroulé du 22 au 26
janvier, en cinq étapes d’une distance
totale de 460 km. 

Mohamed Knidri  
Cette édition a été une réussite
exceptionnelle, tant au niveau
de l’organisation que de la
qualité des participants

“

Botola Pro D1 "Inwi"

La Renaissance de 
Berkane et l’AS FAR 
renouent avec la victoire
Le Raja de Casablanca en chute libre

La Renaissance de Berkane s’est imposée sur la pe-
louse de l’Ittihad de Tanger par 3 buts à 1, dimanche
en match de mise à jour de la 18-ème journée de la

Botola Pro D1 "Inwi" de football.
Oussama Lamlioui (18e), Youssef  Mehri (67e) et Is-

soufou Dayo (90e, pen) ont donné l’avantage aux Oranges,
alors que Haitam El Bahja a réduit le score pour les locaux
(90+1).

Grâce à cette victoire, la RSB consolide sa position de
leader en portant son actif  à 43 points de 18 matches.
L’IRT, lui, partage la neuvième position avec le Difaâ El
Jadida, avec 23 unités. 

L’AS FAR, qui recevait à Kénitra, a battu le Difaa d’El
Jadida par 1 but à 0, dimanche en match de mise à jour de
la même journée. Le but de victoire des Militaires a été ins-
crit par Joel Beya (90e). Grâce à cette victoire, l’AS FAR se
hisse à la troisième place avec 34 points de 18 matches. Le
DHJ est neuvième avec 23 unités, ex aequo avec l’Ittihad
Tanger.

Le FUS de Rabat, qui recevait à Mohammedia, a battu
le Raja de Casablanca par 2 buts à 1. 

Le Raja a ouvert le score par le biais de Houssine Ra-
himi (42e), alors que Reda Laalaoui (59e) et Ayoub Mou-
loua (84e) ont donné l’avantage au FUS.

Au terme de cette victoire, le FUS rejoint le Maghreb
Fès à la cinquième place avec 32 points, alors que le Raja
est huitième avec 24 unités de 18 matches.

Marathon international de Marrakech

Le Kényan Alfonce Kigen Kibiwott et l’Ethiopienne
Beyenne Tifri Tsegaye remportent la 35ème édition
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Expresso

Ingrédients : 
4 pommes de terre moyennes
1 oignon coupé finement
4 oeufs
½ cuillère à café de cumin
½ cuillère à café de paprika
Une pincée de noix de muscade
Persil ciselé
Sel et poivre au goût
Huile d'olive

Préparation : 
Éplucher, laver et couper les

pommes de terre en petits dés.
Faire chauffer l'huile d'olive dans une

poêle.
Ajouter les oignons et laisser revenir

en remuant.
Ajouter les pommes de terre, les

épices, arroser d'huile d'olive et cuire à
couvert jusqu'à ce que les pommes de
terre soient cuites, remuer de temps en
temps pour que celles-ci n'attachent pas
au fond de la poêle. Parsemer la tortilla
de persil ciselé et bien mélanger.

Retirer les pommes de terre du feu et
les verser dans un récipient.

Verser dessus les oeufs battus légère-
ment.

Verser le tout dans la poêle et remet-
tre sur le feu, laisser cuire.

Retourner la tortilla en vous aidant
d'une grande assiette et remettre sur le
feu

A l'aide d'une spatule enfoncer les
bords de la tortilla vers l'intérieur, laisser
cuire encore quelques minutes.

Dresser la tortilla sur une assiette
plate et servir aussitôt.
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Ils ont intitulé leur post « Bons
Baisers de Phuket. » Les gen-
darmes du peloton motorisé de

Mios (Gironde- France) ont reçu
vendredi une carte postale de Thaï-
lande, « vraisemblablement de la
part d’un client de l’unité », expli-
quent-ils.

Une carte « qui n’a pas manqué
de faire l’unanimité », soulignent-ils,
à tel point qu’ils ont décidé de la pu-
blier sur les réseaux sociaux. On
peut lire dessus : « Quatre mois, cela
peut paraître long, mais quand on
les passe au soleil, c’est plus facile.
Après, on ne peut pas vous en vou-
loir, on ne vous apprend pas le dis-
cernement. »

Même s’il ne précise pas de quoi
il retourne exactement, on sent l’au-
teur motivé par une petite ven-
geance auprès de ceux qui,
manifestement, l'ont contrôlé en in-

fraction, ce qui a entraîné une sus-
pension de son permis de conduire
pour quatre mois. « Cet automobi-
liste plein d’humour mais encore un
peu frustré nous fait savoir qu’il
passe ses quatre mois de suspension
de permis de conduire au soleil, en
Thaïlande, confirment les gen-
darmes. Grand bien lui fasse, très
bonne décision, au moins il est sûr
de ne pas conduire en France. »

Ils ne manquent toutefois pas de
lui glisser un petit « message person-
nel » pour le prévenir qu’ils l’atten-
dent au tournant : « rendez-vous au
retour, et qu’il nous fasse savoir ses
dates de prochaines vacances, c’est
dans un esprit de cohésion que nous
l’attendrons bien équipés avec nos
jumelles, notre éthylotest et notre kit
de dépistage stupéfiant. » Pas sûr
qu'il ait eu la meilleure idée de l'an-
née avec cette carte...

“Frustré”, il envoie aux gendarmes
qui lui ont sucré son permis une
carte postale depuis la Thaïlande

Tortilla marocaine
Recettes

C’est la star de Sydney, en Aus-
tralie, ces derniers temps.
Des milliers de visiteurs se

rendent aux jardins botaniques
royaux depuis jeudi pour admirer la
floraison très rare d’un arum titan,
rapporte 9 News Australia. Cette
plante est aussi appelée « fleur cada-
vre » ou bien « phallus titan ». Elle
est connue pour dégager un parfum
répugnant, souvent décrit comme «
une odeur de chair en décomposi-
tion ».

La floraison du Amorphophallus
titanum - de son nom scientifique -
a la particularité d’avoir lieu seule-
ment une fois tous les dix ans envi-
ron et de ne durer que quelques
heures. Pour que le maximum de cu-
rieux puisse assister à cet événement,
il est possible de le suivre en live. Sur
la place, il fallait attendre parfois
jusqu’à trois heures.

« Ce spécimen a environ 10 ans.
Nous l’avons acquis auprès de nos
collègues du jardin botanique de Los
Angeles à l’âge de 3 ans, et nous en
prenons soin depuis sept ans », a dé-

claré John Siemon, directeur de
l’horticulture et des collections vi-
vantes des jardins à la BBC. La fleur
a été surnommée Putricia et est pro-
tégée par des cordons afin que les vi-
siteurs ne puissent pas la toucher…
mais juste la voir, et la sentir.

La plante ne pousse que dans les
forêts tropicales de Sumatra, en In-
donésie, où elle est en voie de dispa-
rition. Elle peut atteindre trois
mètres de haut et peser jusqu’à 150
kg. Elle vit entre trente et quarante
ans.

« Maintenant que Putricia a fleuri,
il est temps de dire au revoir. Ce soir,
c’est votre dernière opportunité de
voir Putricia. Son exposition prendra
fin pour de bon à minuit », ont an-
noncé les jardins botaniques royaux
de Sydney sur Facebook ce vendredi.

L’Australie se passionne pour une fleur rare et puante
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